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Les esquisses gencalogiques qui constituent lc present appen- 
dice sont iz deini conjecturales. Aussi nou's parait-il indispen-, 

sable de donner tout d'abord un. apercu des principes qui ont 
servi ü les etablir. 

Ces principes se ramenent ii deus. Nous avons cherche, dune 

part, ü tenir un compte rigoureus 'des renseignements positifs 
fournis par les testes historiques parvenus o notre connaissance; 
et, d'autre part, A ne pegliger aucun des indices complemen- 
taires susceptibles de fortifier on de preciser ces renseibnements, 

_et 
parfois meme d'3" suppleer: 

A dire vrai, it n'S' a 1ü rien de bien nouveau : lä seule origi- 
nalite de 1'espose sommaire que nous nous -proposons de faire 

. 
dans les pages suivantes, sera de concentrer -dans qüelques 
formules - que nous croyons perfectibtes. - le 'resultat de- 
recherches minutieuses, entreprises depuis pres I'de : vingt- ans 
dans les domaines les plus divers de 1'his_taire des temps caro- 

. lingiens et de la haute epoque'feodale 1. 

1.1, es recherches auxquelles noes faisons allusion ici avaient etecntreprises 
dans l'intention dc reviser et dc completer les' travaux d'Ernest Petit sur 1., 

feodalitc hourguignonne des onzieme, douzieme et tre izicme siecles ý(dans les 

divers appendices de son Hisloire des dres de la race capetienne). *Certains dc 

ces travaux (notamment les deux monographies consacrces aus sires de 

Montreal et aus sires de Grancey) et d'autres du meme genre (teile la savante 
ctudc de M. le chanoine Chomton sur la famille et lcs arricre-neveus de saint 
Bernard) nous avaicnt laissc entrevoir que les regles empiriques, raises en 

ieuvre pour dresser ]es anciennes genealogies, pouvaient titre prccisees et rame- 

nces ä des principes plus rigoureux. - \'etait-it pas it presumer qu une 

enqucte plus ctendue nous permettrait de remonter plus haut et Waller plus 
loin? En fait plusicurs trouvailles heureuses que noes eümes In bonne fortune' 
de rcaliser, soft aus archives de la Cotc-d'Or, soit dans les cartulaires, 
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1. - I; E: iSEIGXEME\TS POSITIES 

I 

Ces renscignements peUVcnt Sc repartir en trois categories : 

. 
enonciations de. parentcs, ' lister necrologiques, constructions, 

; 1en6a1ol; iqües. 

1e°. ---'Enorick Lions dc parcnles. 

. 1. --Les formales enonciatives dc la parents ont 1haUituelle- 

imprimes, ne tarderent pas ä noun convaincre que sous tie nous etions pas 
trompe, et qu'un raste domainc it pcu pres inexplorc s'ouvrait levant nous. 

Asset vite, la curiosite noun poussa it nous demander si les regles quc noun 
rctrouvions tic s'appliquaicnt pas it 1'epoque prccedente (Ituiticme, iteuvii me 
et dixicme si%cles) et`si, par letir cmploi methodiquc, it ne serail pas possible 
de mieux scruter ]e probleme des origines des anciennes mai-sons palatines : 
c'etait 1 nous engager daps Ia voie indiquec par M. Poupardin (Les grandes 
famillesý eomlales ei l'epoque carolingieane, clans la Revue hislorique, 

jauvier 1900) et utilisee aver taut do succcs par M. do Manteycr (Les, originnes 
(lc la muison do Sauoic en Bourgogne, daps Ics Melanges (i'archeologie cl 
d'histoire de l'Ecole francaise de Home, t. XIX, 1899; La Provence du premier 
an douzicme siccle, daps Ics Memoires el documents -publics par la Societe de' 
l'F, cole de4 chartes, t. VIII, 190S). Force nous Cut, toutefois, de reconuaitre 
presque aussit(t qu'uue teile entreprise ne strait vraiment-fructucuse qu'a la 
condition d'entreprendre qn depouillement aussi complet et, aussi methodiquc 
quc possible-dc tons les recucils de chartes de 1'ancicn empire franc. 

En fait, nos efforts ne tard'crent pas it nous donner Ics resultats lcs plus 
intcressants, et nous-songions dejit it publier certains d'entre tux, lorsqu un 
hasard, en 1919, sous fit prendre cbnnaissauce des travaux tout semblables 
de M. J. Depoin, secretaire de la Societe ]tistorique du Vexin. L'identite des - 
conclusions theoriques obtenues depart et d'autre et, plus encore, ]a coinci-' 
deuce it pen pres absolue de certaines de nos reconstitutions avec celles aux- 
quelles Al. I)epoin etait parvenu, nous cugagcrcut it entrer en relations avec 
cet erticlit, qüi voulut Lien onus communiquer trois brochures oil se trouvait 
resume 1'cssentiel do sa methode : Eludes sur-le Luxembourg u 1'cpoque caro- 

' lingienne; le (lomaine de 1fersch. Luxembourg, 1907 (extrait do la revue Otis 
Ilcmcchl); Des conditions du ºnariage en Trance el en Germanic (lit neuuiemc 
au onzicme sieclc(extrait du Bulletin des sc. icon. el soc. du Comite des travaux 
historiqucs et scicntifiques, '1904); elfin ct surtout-Les relations de famine 
att molten dge (cxtrait des . 11ernoires do la Socicle hislorique da Verin, t. XXXII, 
1914). - 

La comparaison de la doctrine exposce daus ces brochures avec celle quc 
nous resumous ici' permettra aux specialistes de sc'rendre compte des points 
stir lesqucls nous sommes d'accord avec M. Depoin et de ceux su_r lesquels - 
nous croyons avoir modifie ou complete sex conclusions. - Nous regrettons 
v; vement que la- niort recente de cet erudit (novcmbrc 1924) ne nous nit pas 
p antis de lui communiquer ]c present travail. 

a 
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ment un'sens precis, -auquel il, convient de se reporter prealä- 
blement it toute a. utre recherche t. 

. 
ll, serait, en eltet, fort etrange qu'ä une epoquc oü la famille consti- 

luait la cellule fondamentale de la societe, et oü le s 'relatiöns. de '. , 
. consanguinite on d'affinite pouvaient, -A chaque instant, -se trouver 
invoquees en maliere de droit successoral on matrimonial, on eüt 
considere comme unc superlluite sans interet d'indiquer on de. pre- 
ciser les liens qui ratlachaient tels. et tels personnages entre cu_ x. 

En fait, on constate que 'ceux qui tiennent la plume sont, le plus 
souvent, des prelats on des cleres. fort avertis, qui savent ce que 
parier -veut -dire et, n'6-prouvent nut 'embarra's, lorsqu'il s'agit pour 
eux de faire un "expose genealogique complet, it retrouver les termes 
susceptibles de'bien traditire Icur pensee ý. ' 

II. - \Tornialetnent, les termes exprimant 'les relations de " 

patente sont enipruntes ä 1'ancien droit roinain etdoivent etre 
inlerpretes dans; leur sens litteral, c'est-ä-dire confortüement. aux 
definitions admises dans les'commentaires authentiques3. '; -. . 

Ceci est une consequence directe du fait que la langue ufficielle du 
temps est lc latin : lätin täntöt barbare et tantöt Presque classigtie'; 
mais toujours latin nuance et exact, des lors qu'un interet temporel- 
ou religieitx se trouv. e en jeu'. De lä cette precision dans 1'agence=_ - 
ment_ des stipulations juridiques.; de-. lä aussi cette justessc dang 

1. Cf. Depoin, Les relations de fantille, p. 2-3. 
2. LorsqueHincmar veutcxprimerlcdöuble lien dcparente qui unit Hugucs 

1'Abb6 a Charles le Chauve et it Lothaire II, il"ecrit avec une precision iri"c= 
prochable :al. otharius... episcopatum_. Hugoni, Conradi Karoli regis'"avun-, 
cull et materterae sule lilio,..: donavit "» (dnü: Berliniani, ad 'ann. '864). - he 
continuateur de Fredegairc, voulant indiquer que Griffon n'etait"que le demi- ' 
frcre paternel de Pepin le Bref, le qualifie fort. exactement de germanus de ce 
roi :a \untiatum est Pippino quod Grifo, germanus ejus, occisus fnisset". » 
(Frcdeg. conlin., IV, 118). - Pareillement, c'est cc meme möt de. germanus 
qu'cmploic Charles le, Chauvc, lorsqu'il " rappelle le souvenir'" de Pepin'"V . 
d'Aquitaine, son frere cansanguin :a Postmodum docrinus et genitor noster 
Hludovicus, invictissimus -Augustus necnon et Pippinus, germanus iioster, 
auctoritatem gloriosi avi nostri Karoli... confirmaverunt-» (H. de Lespiuas'se,, 
Carl. dcSainl-Cyr dc i\cucrs; n" 1): 

.` Voir en particulier le petit traitc Dc gradibus, insei"e en tete'de plusieurs 
manuscrits de la i\olilia dignilallmi (teste complet' dans Gjrard, - Teiles dc_ 

" dmil'romain j, p. 498-499). -M. Depoin a publie un documentdu meme genre, 
qui se trouve dans un manuscrit provenänt de Notre=D: ime de Laon, et gni, 
presente le tres grand intcret d'avoir ctc" redige ä 1'elioque meme qui nous 
occupe, c'est-ü-dire au neuvieme siecle (Les relations dc famillc, p. 8 et`suiv. ). - 

4. Transcrivons ici queiques textes lcgislatifs du neuviemc" si'ecle, oü -la 

I 

0 
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1'emploi des formules permettant d'identiGer les -hommes et les 

choses+. 
On 'se souviendra, a ce propos, qu'il existe, quclques textes lcgis- 

lalifs, oü les princes francs. prennent soin de rahpeler eus-metnes la 

signification authentique de certains termes=. 

III: -. L'eaperience demontre que parmi les termes speciaus 
de parente, plusieurs possedent, indcpendaminenl de lcur sens 
litteral, un sens extensif permettant de Ies appliquer a des per- 

juxtaposition et le classemcni'des termes tie parents quc cite le lsgislateur, 
montre bien la prscision de sens que ces termes conscrvaient It ses ycux : 

Capilnlaire de 803, cap. S: a Si quis de libertate sua fucrit interpellatus et 
timens ne in servitium cadat, aliquem de propinquis suis, per quem se in 
servitium casurum timens, - occident, id est patrem, matrem, patruum, 
amitam, avtinculum, materteram, vcl qualibet itujusmodi propinquitatis per- 
sonam, ipse qui hoc perpetraverit, moriatur, agnatio vero ct consanguinitas 

. ejus-in servitütem cadat a (texte incomplet dans lloretius-lirause, Capilulariu, 
t. I, p. 113 et 447). 

Concilinm Romanunt de 826, cap. 38 :a Consobrinam, neptem, novercam, 
fratris uxorem, vcl etiam dc propria coguatione aut quatn cognalus habuil, 
nullus audeat in conjugio copulare >, (Boretius-Krause, Capifularia, t. 1, 
p. 376-377). 

Concilimn Voqtutfintun (847), cap. 29 "a De dantnalis nupliis. Si quis ý 
viduam uxorem duxerit et Postea cum liliastra sua fornicatus fucrit, sea duabus sororibus nupserit ; aut si qua dunbus fratribus nupserit, scu cum 

, )tatre et filio; item si quis relictam fratris, quae pene prius soror extiterdt, 
cat"näli conjunctionc violaverit; si quis fralris germanam acceperit, si quis 
novercam duxerit, si quis consobrinae suae impudice se sociaverit, vcl rclictc 
sive tiliae avunculi aut patrui . tiliae, vel privignac süac coucubitu pollutus, 
ve1 hujuscemodi conjunctionis attactu maculat. us fuerit, cos disjtingi et' 
ulterius numquam conjugio copulari... L (Boretius-lirause, Capifularia, 
t. 11, p. 183). 

- Canones exlrauaganfes concilio Trihuriensi addicli, cauon 3a Item inter- 
rogatum' fuit si quis cutn filia materterae suae vel avunculi, amitae vel 'patrut 
concuhuerit, si conjugatus fucrit, liceat ne iili utterius uli conjugio aut non 
conjugato 'uxot"em accipere? Jusluttt esset, sicut aliqua priorum statuta 
habentut", ut ill perpetuum a conjugio tales abstineant ; visum est humanac 
fragilitatis intuitu, tit post pcuitcntiam non quidem pcnitus priventur con- " 
jugio... u (Bot"etitts-Krause, Capifularia, 1.11, p. 247). 

1. C'est ainsi que Richer (Hisf., 11,98) nous apprend que le comte de 
Vienne, Charles Cotistantin, avait pour cinquieme aicul un bä_tard dc l'un des 
äncetres de ]a dynastic royale: a Ex regio genere natus erat, sed concubinali 
stemm: ite usquc ad tritavum sordebat y. - Le personnage vise dans cc teztc 
West autre que le comtc JsH)mc, tits naturel de Charles Martel. 

2. Par. exemple Cie capitulaire du temps de Childsric Ill :a Agnali stint qui 
per virilem sexuni descendunt, coguati qui per femineum : et ideo avuuculi 
et avunculorunt lilii coguati sunt, non agnati to (Baluze, Capilularia, t. 1, 
ctil. 154, cap. xtx). -' 
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sonnes que leur elat civil classe, ä strictement parler, 
_en. 

dehors 

ties c. itýgories lýicn delinies auxquelles ces termes repondent 
originairement. - 

En pareil cas, 1'anomalie que nous sigralons, a presque tou- 
jours pour pretexte on pour originc une union legitime ou 1lle- 

gitime, et I'usage du terlue extensif reý-irt une nuance honoriGque 

tendant ü rapprocher les deux personnes dont il s'agit. 

C'est ainsi qu'en style noble on dira paler 'ou parýens an lieu de 
socer ou de socr-us', et maler au lieu de noverca. Une belle-sceur (pro- 
pinyua) sera appelec soror, et un beau-frere (sororins), fraler°-. Unc 
bru (nurns) prendra le titre de filia, filia in Chrislo'; et des beaux- 
enfants, issus d'une premiere union de run des epoux (pricdgni), ' 
seront appeles filii'. " 

llans le meme'ordre cjidecs, 7e terme d'avirneulus poiirra designer 
tin oncle et nieme un grand-oncle pateruel (palruus, 'palraus major) 
et pareillement des cousins germains paternels (palrnelcs et'amilini) 

L Dans unc de ses chartes, lc due lfugues I", dc Bourgogne mentionne en 
ces ternres In presence du comic Guillaume de Nevers, pare de sa femme 
Sibylle :u cum lideli et parentc nostro R'illelnro \ivernensi comite » (dom. . 
I'lancher, Hist. tie Bouryoyne, t. I. pr- no XLI). 
" Cu peu plus tard, et notamment all douzianre sieclc, les redacteurs des 

chartes substituent volonticrs ä cc% diver. s. un autre inot,. beaucoup 

plus ýague, dantirnts (duntinre) Cf. par exenrplc cette donation du due Eudes III 

aux chanoines de ficauue :a Si vcro dominant nreanr Dellinarn, vel fr"atrem 
ineum Dellinunt villain Ilchre recuperare contigerit.,. » (Petit, Ilisl. des tines, 
t Ill, p.: 369, rt" 1001). " 

2. Ainsi Charles Ic Gros qualifie dc « sreur », tlileclissirna soror noslra, ' 
1'inrpcratrice lingelber�e. ceuve 'tie Louis II, quº ctait en realile sa belle- 
smur. Cf. ci-dessus, p.: t01, "n.: 1. 

1)e menu I. ouis Ic Picux est appclc fritter par In duchesse -Doue, stcur dc 
Judith. Cf. ci-dessus, p- 152, u. 3. 

3. Cf. -la charte accoritcc par I'abbe 
. >, sstier-u: de Priim dileelu filio Attlcario 

slue ftlic in Christi) Urrelane. C'uelu e. t I'epouse, (jttyrtlis) d'Ogiet" IN', his 
d'Assuerus : voir ci-dessus, p. 112, n. 1. 

- 4. Celte premiere seric dc rrrnm"ques est extr: "nrerncut importante, -urtout 
en cc qui regardc la restitution dc In gcnc; dogic des families feodales des 
dixiamc, onziame et dourii"nre siacles; et hien souvent il suffit d'v avoir rccours 

pour cclaircir des problames jugcs d'ordinaire inextricables. _Nous en doit- - 
nerons plusieurs exenrples, avec preuves ü 1':: ppui, dans la seconde partie de 
cet ouvrage. "- 

5. Charles le Gros, parlant de son oncle paternel Charles le Chauve, « frater 
patris nostri Hludoxvici Germanorum regis », le qualilieen plusicurs dipl0mes 
d'auunculus nos/er : cc qui est une maniere dc rappeler qu'il - n'avait pas Is " 
nreme nrerc quc Louis Ic Gernranique (diphimes de 835 et -de 836, "H. Fr.; 
t. IX, p. 347 et 358). - Cf. daus le mime sens, les textes nombreux (Ann. 

, "- -. 
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. pourront assumer 'Ie titre do consobrizzi ': mais, dans tons ces cas, -- 
I'auteur commun des individus considcres Sc sera marie i deux 

reprises, et chaque branche sera issue d'un lit different. 

IV. - Si quelques-unes ties expressions qui definissent une 
parenie, sont dotecs ä la foil d'un seas littoral et d'un Sens 

extersif, le sens'litteral dolt tonjours titre prefcre Bans I'inter- 

pretation des textes, et l'on ne dolt recourir iº 1'explication resul- 
tant du seas extensif, qu'apres avoir-epuisc et rejete Lautes les 
hypotheses g6ii6alo"0iques susceplibles d'etre construites et de se 
mieux adapter au document 2. 

On tic se doutc pas du nombre de donnees fausses qui aujoürd'hui 
encore encombrent, du point do vue genealogique, l'histoire de la 

periode carolingienne et de 1'Cpoque feodale. La plupart proviennent 
d'interpretatiz ns hiitives et mal verilees; mais beaucoup ont egale- 
ment pour äuteurs responsables des critiques qui, ayant cru constater 
une contradiction entre la parenie definie dans un document A et-la 
parent(. -' definle daps un document B, n'ont pas pris la peine de se 
'demander si, malgre tout, lcs deux documents n'etaient pas colic i- 
liables' 3. - 

V. Certaines extensions de sens, de caractcre tout . 
it fait 

fellenses, ad ann. 821 ; Chron. do Sain! -13cnigne; etc. ) oü 1'abbe Hugues ei 
1'arclieveque. Dreux, fils naturels de Charlemagne, stint Bits avunculi des His 
de Louis-le Pieux. " 

Vii. Depoin cite encore :c cc propos (Les relulions de jumi! le, p. 13) Ic dipl0me 
oh Carloman (petit-fits de Charles le Chauve, lila lui-mane de Louis Ic Pieux 
et do Judith) donee Ic titre d'uuunculus ä'son grand-oucle paternel, Pepin Y 
d'Aquitainc (issu du mariage do Louis le Pieux avec Ermengeard): a Pracceptum 
piissimi Caesaris Hludo vici proavi nostri, pariterque et praeceptwn Pipini 

, avtinculi nostri n (dipl0me du Z`2 avril *881 pour Sainte-Croix de Poitiers, 
Bibl. nat., ins. lat. 18380, fol. 362). 

1. Charles le Gros, His de Louis Ic Germanique, qualific de consobrinus son 
cousin germain patcrnel Louis Ic Bcguc, Ills do Charles Ic Chauve (dipl0me do 
Van 881,. II. Fr., IX,. p. 339): 

De mi: me, les Annales I3crliniuni (ad ann. 844), parlant de 1'abb6 Illchbodo, 
ills dune des. scours de Louis le Pieux, I'appellent consobrinus regum :a Inter- 
fectus... Ilichboto abbas, et ipse consobrinus regum, nepos videlicet Caroli 
imperatoris ex filia ». 

2. Dcpoin, Les rclalions de funzille, p. 13. - 
3. On trouvcra un cxcmplc frappantdcceci daps cc quc Von a ccrit jusqu'ä 

present stir Ics origines de'I'abbc Alard do Corbie frcre do Wala. En rcalite, 
Alard est fils do Bernard, cousin germaiu paternel do Charlemagne ; mais, en 
meme temps, it est cousin germain maternel de cc prince, par as mere, so=ur 
de la reine Berthe. 
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anormal, ont pu eire datees ei localisees aVee une' suflsante - 
precision. 11 faut avoir grand coin, lorsqu'on se trouve eii pre-' 
sence de tertnes de parentc avatlt Bubi des extensions de ce genre, 
de tenir compte de In date et de l'origine des doct. Itüents qui 
les renferment. - 

Ainsi, pendant fort longtemps ct jusqu'aux dernieres aunties du neu-, 
vieme siecle, le mot nepos n'est sucseptible'luc de troissens bien definis: 
celui de « petit-fils ». (fits du Pils ou de la fine); celui de « neýeu » 
(fils du frere au de la seeur); celul de «petit-neveu». (petit-nils du 
frere ei de la sa: ur : sens rare). Nepos ne Arend la signification de 
« cousin a (au seas vague) que vors l'au 900 daps les pays germaniques, 

, 
et un peu plus Lard (fin du dixieme -siecle, debut du ouzieme) däns 
les pays lorrains, en France ei en Bourgogne ; autrement dit, cette 
acceplion nouvelle suit Bans son extension les 

- 
progres de I'influence 

dc la dynastic saxounc 

2. - Listes necrologiques. 
Les listes necrologignes s2 rencontrent 'a la . fois . clans les 

charles de fondation ou do reslauration_ d'etablissenients reli- 
gieux et dans les catalogues connus sous he none de Libri vita ou 
de Libri confralernilatum. Habituelleinent dressees snr les indi- 

cations, et conformeühent : äux ordres de l'uii des personnages 
enumcres ou. de run de lours Uritiers, cites constituent des docu- 
ments de premier ordre"doait les nioindres details önt une signi- 
fication voulue. 

I. - Dans les cliarles, -il s'abil ordinaireinent de simples 
cominemoraisons oii 1'on enreDistre Line si: rie -plus ou nioins 
longue de personnages. 

I. Sur cette question noun souscrivons cnticrement, aus conclusions " de 
M. l)epoin, Les relations de famille, p. 40-46, qui relieve comme eta-lit le plus 
ancien texte diplomatique oft le mot nepos soit dctourne' de ses sells normaux, 
lc dipiüme du 9 fevrier 9S3 par'lequel Otton III concede ii Otton de Worms, 
fits dc sa taute I. iuklardis, la grande forctroyale (1'osgyirs) du Naltegauret le' 
domaine dc l. ulhnra (1)iplonucla, t. Ii, p. 405) : 1'emperewý, y qualitieson 
1101110113.111v de nepos. 

Toutefois, nous crovons utile. de fluter que, des la fin du. neüviÜne stccle, 
on rel'cee daus quclqucs chrouiques cl'outrc-Rhin (telles les-dnnales. de Fulda, 
ad ann. 830, SSI, etc. ), des textes qui scmblent supposer une 'eslensiou tr%s 
particulierc du mot de nepos: par malheur, les reuseignements complcmen-. 
taires qui nous pcrmettraient d'eclaircir ces testes; nous font jusqu'alors 

I 

.I 

dcfauL 
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Lorsque le redacteur dü document indique la 
. relation de 

parente qui unit ces personnages. an bienfaiteur. actilel, on n'a 

. qu'ä s'en. teliir, pour interpreter les termes emploves, aux regles 
donnees dans J'article precedent i. Dans le cas contraire, c'est- 
ä-dire lorsque le redacteur ne mentionne"aucun lien de parente 
entre le bienfaiteur actuel etceux qu'iI enumere, il faut se repor- 
ter, avant d'emettre la moindrellvpothese, aus donnees positives- - 
que pen-Vent fournir'd'autres - ehartes, emdnees de ce bienfaiteur 

ou de ses ancetres connus,. et les interpreter conformement aux 
regles de 1'indice bnomastique'-. - 

Lorsque mention est faite, par le bienfaiteur actuel, d'anciens ' 
"bienfaiteurs particulierement illustres, l'absence de toute indi- - 
cation de parente directe entre ces personnäges'et celui qui fait. 

rediger la charte, entraine une forte presomption' que celui-ci. 
- West pas 1'heritier direct de ses predecesseurs ý. -" Lorsqu'il ya 

1 

1. Cf. la chärle par laquelle la duchesse Ad is, veut"e de Richard le Justicier, 
soumet a Cluny le mönast'ere de Romainmi, tier (Charles de Cluny, t. I, ' 
no 379) : '<c Hanc igitur donationem pro Dei amore et sanctorum apostolörum 
in primis facio; deinde pro anima gerinani, et dulcissimi mei domni RodulR 
regis, harum, videlicct-rerum lärgitorem ; turn vero pro requjc domni mei pie 
memorie principis Richardi äc pro Vuilla regina ; dehinc pro me et domno, " ' Rodulfo rege filio meo, et item'Rodulfo rege, nepote mco; pro aliis quoque . 131üs ineis llugone, 13osone ; "et pro Ludowico nepote, sed et pro ceteris 
cönsanguineis'nostris, atque his qui servicio nostro adherent t pro genitore 
etiam ac geneh"ice: mea et domno liugonc insigni abbate, seu ceteris nostris 
utriusque sexus propinquis... n- 

2. Citons, par exemple, la charledel'sveque Manessier d'Orlsans ((: urlulaire 
de A'olrc-Dame de Beuugenry, ill- 103) dans laquelle cc prelat e"nregistre les 
dispositions prises par Lancclin III de Reaugency et son fr'ere Simon pro ani- 
muLus pi"edecessorum suoruni cl pro unniaersarüs currun annuu/ün eeleLraudis. 
Les anniversaires menlionnes " sont les süivants : «"Annivcrsaria videlicet 
Landrici, Lanceliui, domine liaherge. itadulphi, Mathildis uxoris ejus, Svmonis 
et Hugonis corum filiorum, Hersendis, Aalise uxmum domiui Laucelini, 
dläthei de Carta; anniversarium dumini Lancelini; anniversaria patris et 
matris mee, et avunculi mei Stephani dc Garlandia et Johannis dc Cathena v. 

3. C'est ainsi que Renaud II de Bourgogne Comts, devenu maitre de Nikon, 
mentionne son prsdscesseur et petit-cousin le comte Gui 11, sans indication 

,. 
speciale dc lä parents qui_les unit : t, domnus Guido comes u (Curl. de Saint- 
i'incenl de Mlicon, no 13). 

-. 
` 

I)e meme Guillaume 11 1'Allemand, en 1107, rappelant 1a msmoire de ceux 
qui, avant lui, out favoriss de leurs lihsralitcs 1'abbayc de Cluny, antecessores 
mei Burg undioniim comiles el comiles Jla/iscensiuui, ne cite nommement que 

: ses ancetres direets,, Rainatdus paler-meiis, filius 1t'illelmi, el ipse-H'illelmus 
filius alterius Rainaldi, ci ipsi liainaldus filius atierius 1i'illelmi, - son oncle 
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omission voulue, c est-ä-dire. lorsque le nom d'un bienfaiteur 
ancien et certainement connü est passe. sous 'silence, on pent 
conclure presque siirement ä une-sorte de vendetta, pöstlü}me; 
impliquant, pour la periode anterieure, lutte sanglante eqtre 
-deux'families rivales. 

II. -Dans. les catalogues proprement dits, on se trouve le plus,, 
souvent en presence de noms juxtaposes suivant un ordre qu'il 
n'est pas toujours aise de reconnaitre. Le seul . moyen pratique 
d'y, arriver consiste-a rapprocher des listes'dont nous' parlbns', 
les chartes parvenues jusqu'ä-nous, et, A faire jouer en meme 
temps la theorie des indices. ' 

Lorsqü it s'agit de commemoraisons d'ancetres, l'ordre suivi 
est tantöt ascendant et tantöt descendant; les noms des' femmes 

" stint assez generalement mis ä part de ceux de leurs maxis 
Lorsqu'on vent conserver le souvenir des- individus issus 'du' 

, 
iiariage de deitx personnages, la liste s'öuvre: par le nom duper 
et par celui de la mere ; puls viennent les garcons; et enfin-les 
files. - L'ordre adopte. pour, le classeme. nt des enfants est 
d'ordinaire-celui'de la primogeniture, chacun des garcons et'des 
Lilies morts prematurement occupant-la place*qui lui re'vienLpar. 

. 
droit de naissance 2,. ' 

paternel Etienne dc Varais, Stephan us conies patruus meus, sans mentionner_ 
uu seul des comtes de \idcon de la lignee collaterale issue de Gui, i- (Charles 
de Cluny, t. V, n°3862). 

7. Cf. cette litanie des Con/raternitates Augienses, oil nous trouvons juxta-' 
posee"la liste des premiers Carolingiens et Celle de leurs'fetnmes : 
(1) Karolus major domus = Charles"Martel ;- 
(2) Pippinus rex = Pepin III, second fits dc Charles Martel; 
(3) Karlomannus major doinus = Carloman I", Pils aloe de Charles Martel ; 
(4) Karolus imperator = Charlemagne, Pils nine de Pepin-III ;-. 
(5) Karlomannus = Carlöman 11, second Pils de Pepin Ili; 
(6) Karolus rex Charles, ills aine de Charlemagne ; 

_. 
(7) Pippinus rex = Pephn IV, roi d'Italie, -second fits de Charlemagne; 
(8) Bernardus rex = -Bernard, rot d'Italie, fits de Pepin"IV ;' 
(9) Ruadtrud- = Rotru, premiere femme de Charles Martel ; 

(10) Ruadheid 
... =7 

(11) Suanahil 
.-= 

Sonneheut,. seconde femme tie Charles -Martel;. 
(12) Bertha regina = Berthe, femme de Pepin III ;I"- 
(13) Hiltikart regina = Houdiard, seconde femme de Charlemagne; " 
-(t4) Fastrat regina = Fastrec, troisiCnie femme de Charlemagne ;, 
15) Liutkart regina -- = Liegeard, quatrieme femme tie Charlemagne; ', 

(16) Ruadheid... 
(17) Hirminl: ar regina .? Ermengeard, premiere femme tie Louis le Pleux. 

2. Liter oilae de Remiremont, -fol. 6a: «-Dumnus, Gislibertus dux, qul pro 

remedluin anime sue et senioris sui dumni Henrici -et u'Xori"suae et. infan. 
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L'insertion des collateraux semble reglee bien plutöt par deg 

considerations 'personnelles que par des considerations legales.: 
äutretnent dit, c'est I'affection"beaucoup plu's que le droit de 

primogeniture qui determine le rang qu'occuperont dans -une " 
litanie genealogique un frere on une scour, un oncle ou une 
tante I. 

ý 3. - Constructions gencalogiques. 
Les constructions genealogiques parvenues jusqu'ä nous 

peuveut se repartir en trois categories :'""- 

I: - Nous'avons d'abord les recucils speciaux formes dans_ 

certains monastcres ou dans certaines cours, et parfois tenus ä 
jour pendant plusieurs generations successives. 

Lorsju'on "est. amene. a. etudier des pieces de ce genre (genes= 
logiae, labulae, origines), il faut soigneusement distinguer entre 
les sources qui ont permis de les etablire. Les notes emanees 

-de contemporains 
_que 

leur situätidn personnelle nous. autorise 
ä regarder comme suffisamment" instruits des choses dont. ils 
pärlent ont une valeur absolue dopt on doit tenir le plus grand 
comptei. Par-eontre, les indications retrospectives ne doivent 

tibus Buis omnes lieclesias S. Petri nobis restituit. Dumna Girberga. Ainricus. 
Haduidis ». - 11 s'agit du due Gilbert de Lorraine (t 939), de sa femme 

_Gerberge 
de Saxe et de leurs deux premiers enfants. - Liber vitae do Itemiremont, fol. 8a: u Oduiricus dux. Leuchart. Item Odul- 

ricus. Eldeburc. ` Gisla: Leuchart. »- II s'agit d'Ouri III, 
-marquis 

de Gothle, 
de sa femme Liegeard, fille de Louis le Pieux, et de leurs enfants. 

1. Confra tern ita tes Sangallenscs,, col. 12 :a (1) Karolus imp. magnus 
. 
(2) liludowicus imp. (3) Hlotharius imp. (4) Hludoivicus rex (5). Karolus imp. 
occid. (6) Pippinus rex (7) Kariomannus rex (8) Hludowicus rex (9) Karolus 
imp. 'novisSimus (10) Hemma regina (11) Hiltigart (12) Irmingart (13) Gisla. 
(14) Perhta La place attribuee ä Charles le Chauve (n° 5) s'explique pro- " 
bablement par ce fait qu'il etait, par sa mere Judith, seeur de lä reine Emme, 
doublement parent des' Carolingiens de Germanie. 

Le texte du Carlulaire de Noire-Dame do Beaugency cite ci-dessus, p. 512, 
n. 2, noes fournit un autre exemple du meme genre. 

Cf. encore-la mention'toute speciale. qui est"faite de. Hugues l'Abbe dans la 
notice do la duchesse Aelis pour Romainmi3tier : ci-dessus, P. 512; n. 1. 

2. "Cf. les observations presentees ii 'propos du recucil des Genealogies 
angevines du on: icuzc siicie, par M, Poupardin, dans les Melanges. d'archio- 
logie et d'histoire de I'Ecole franeaise de Rome, t. XX, -p. 199-et suiv. 

3. C'est lä, notainment, cc qui fait 1'interet des renseignemenfs contenus 
dans les parties recentes des diverses genealogies de la famille carolingienne, 
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etre-accueillies qu'avec la plus` extreme reserve : -, ce'ne- sera 
qu'apres un contröle sevcre--que l'on pourra decider si les'fants 
et les noms qu'elles rassemblent, derivent de'docunients genea-' 

. logiques plus anciens, on si les agencennents qu'elles proposent, 
ne sont que des constructions artificielles, faites a 1'aide de 
documents, incomplets, mal compris öu-suspects i. 

II. " - Viennent ensuite les engnetes, canoniques et les divers 
documents qui s'y referent : lettres 'de particuliers oü deposi- 
tions. de tenoins. Les renseignements provenus, de ces sources. . 
sont de valeur fort inegale, car il arrive en plus d'une circons- 
tance que l'interet d'une faction politique ou l'imperitie de 
l'enqueteur ont fausse la reälite ; ici, cc seront des homonymes " 
que Fon verra confondus, et_ailleurs, cc seront les epoques qui 

se trouveront brouillees°. 
D'oü cette re 0-le de ne jamais accepter sans verification -'exis- 

tence d'une pareute, alors meine qu'elle a ete officiellement 
recönnue par In decision motiree _ 

d'uti tribunal -. fat-il com- 
pose des canonistes les plus distingues. 

111. - Mentionnons enGn les chröniques , ý, enerales ou particu- 
lieres qui se sont donne pour, ttactic de retracer. les plus loin- 

quePertz a publiees dans les 3lontttnenla Gerntaniac hislorica, t. iI, p. 304 et 
suiv. ; t. 111, p. 214 ; t. SIII, p. 245 et suiv. 

1. Cf. la plupart des genealogies flamandes ou brabanconnes, pupliees dans 
les dfotiitntenla ou'dans la Collection dc chroniques belges; et, dans, certaines 
de leurs parties, les Genealogiac Fusniacenses. 

2. Ives de Chartres, dans sa lettre 129, fait cönnaitre au comte de Vendöme 
Geoffroi Grisegonelle qu'il ne peut epouser. IIn vicomtesse Alahaut'de Blois, 
attendu quc le premier marl de celle-ei, le vicomte Robert, etait son cousin, - 
consanguineus. Et il explique cette parente de Ia fagon suivante : «'Landricus 
Sorus' quemdam filium filiamque habuit; qui filius, Lancelinus nömine, 
filium Lancelinum genuit; ex quo Agnes fuft, quae Robertum genuit, qui 
Robertus filiam' Hugonis Dunensis in uxorem habuit. Filiam vero Landrici 
Sori liabuit Burcardüs Rata Pilata, ex quibus natus fuit Burcardus Cälvus, 
de quo Fulco Anser natus fuit, ex quo descendit Nifrana quae Gaufridüm 
Grisam Tunicam genuit, qui illam vult accipe're in uxorem )i., - En'reälite, 
Geoffroi Grisegonelle etait fils. de Geoffroi de Preullly ýet d'Euplu"osyne de 
VendC)-me; celle-ci etait soeur de Bouchard le Jeune et filze de Foulques 
I'Oison; Foulques 1'Öisoti et Bouchard le Chauve etaient, fils de Boon de 
Nevers et d'Ad'cle d'Anjou ; 'Boon etait, fils du comte Landri, et Ad'ele etait 
fille" de Foulques Nerra` et d'Elisabeth, fille elle-meme de Bouchärd le 
Venerable, cömte de Vendome. 

- 

I 

-1 
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taines origines des grandes maisons feodales. Les constructions 

qu'elles presentent sont surfout interessantes an point de vue 
psychologique, en raison des preoccupations dont elles se-font- 
l'echo. 1: Quant A- Ieur yaleur historique, it suffira de repeter ici 

ce que; nous aeons dit des indications retrospectives foürnies 

par les 'recueils genealögiques- : tout depend de. -la nature des 

sources quIe1les pretendent reproduire. 
A noter que plusieurs des renseignements enregistres dans ces chro- 

niqües coincident avec ceux que fournissent certains passages de- 

chansons de -geste. Sans vouloir -donner ici une solution prematuree 
an curieux probleme litteraire que. pose cette coincidence,, nous 

, observerons qu'en plus"d'un cas ces renseignements sont si pres Ide 
la verite, qu'il y adieu de se demander sils ne derivent pas de sources 
authentiques, aujourd'hui perdues=. 

H. 
- 

LES INDICES 

Parmi les indices, sous considererons successiveinent l'indice 
essetitiel "que constitue le nom porte par l'individu, et l es 

1. Tel le systeme gencalogique au moyen duquel on pri: tendit, au debut du 
neuvieme, sieclc, rattacher les ancelres paternels de la maison carolingienne 
(Pepin II, Anseis et saint Arnoul) it la race senatoriale des Tonanlii Ferreoli 
de Narbonne. - Sur l'ititeret que cette construction presente au point de, vue 
de la psýchologie historique, 'cf. Fustel de Coulanges, Ilistoire des Institutions 
politiques de l'ancieniie France: Les transfornmalions de la royauM pendant 
1'epogue earolingienne, ouvrage revu par C. Jullian, Paris, 1892, p. 130-134. 

2. C'est ainsi que' la Chronique de Jean-des Prez (ou Jean d'Outremeuse) fait 
du dtic Aubri'le Bourgoing un Ills de Basin et de la fille d'Odon de Langres; - 
Basin est lui-meme due de Bourgogne et Ills d'Erchebal de Geneve, egalement. 
due do 'Bourgogne; enfiu Erchebal, est l'un des Ills de Doon de Mayence, le 
frerc, par consequent, de Gaufroi, et I'oncle d'Ogier (ed. Borgnet, 't. II, p. 450). 
Or, Langres parait avoir &6 gouvcrne au milieu du huitieme siecle par un 
dux Burgundionum et Alantunnonmt, en qui'nous aeons propose de recon-' 

, naitre Ogier; et, d'autre part, cc dux a pour successeurs,. au neuvieme siecle, 
des Milonides dans ]a familic desquels reparaissent les deux noms d'Aubert et 
d'Anchier, ' caracteristiques de la famille d'Ogier : cf. ci-dessus, p. 79, it. 2, 
et'111.. 

Un autre exempie non moins curieux nous est fourni par. ]cs compilations 
-bourguignonties, 'connues sous le nom de Chronique de Grancey et de Genca- 

logie de saint Francois d'Assise. Ces deux recueils affirment 1'origine commune 
des premiers comtes de Tonnerre et des premiers comtes de Langres, et eta- 
blissent une relation de parente entre eux et les vicomtes d'Oriean`s : tous faits - 
qui-sout l1istoriquement exacts (cf. tableaux ]]I et VI). 

C Voir encore, c]-apres, p. 548, ja notice du tableau no XI, oil nous essayons 
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indices secondaires resultant des marques de, sympathie; des 
relations d'ordre social, de la conduite politique, de la possession� 
ou de la revendication hereditaires, et enfin'de la löcalisätion 

geographique. 

le`. - L'indice onomastique. 

I. - L'indice onomastique nait de la similitude soit visible, 
soit reelle, "en depit de variantes graphiques, entre. les nomsý'd_e 
personnages que Fon e§t tente de rattacher les tins aux aritres i: 

. 
Ces variantes graphiques proviennent, la plupart du temps, de lä 

' difficulte que Pon a toujours eprouvee ä habiller en latin les noms . 
d'origine germanique : c'est ainsi que dann le cours d'un meine acte. 
on voit le meme nom revetir jusqu'ä trois 'et quatre' formes diffe- 

rentes =. " 
" En: second lieu, il faut tenir compte de 1'usage de la region oü le 

" document a ete ecrit: Le nom q'un- fonctionnaire 'carolingien subira 
parfois, d'etranges alterations, suivant que la- piece qui le concerne 
aura ete redigee - on copiee - en Alemannic' ou- en Neüstrie;. en - 
Austrasie_ ou en Italie 3. 

En troisieme lieu, on ne dolt jamais oublier que, ' pendant long- 
temps, les formes hj"pbcoristiques ont subsiste concurreniment ävec 
les formes pleines, de"telle sorte qu'avant d'examiner ou, de rejeter 
un docüment, it sera toujours necessaire de rechercher, si les noms 
propres que l'on y lit, n'en cachent pas d'autres, 

_ pärföis nötablement' 

de retrouver cc qu'il va d'historigne dans la genealogie-1egendaire, des Renier 
de Hainaut, telle que la retrace Jacques de Guise. 

1. Cf. Depoin, Eludes sur le Luxembourg, p. '20. 
2. "Une charte, emanee du comte d'Auxerre Gerhaud et de sa femme Reintru, 

les nomme au debut 
"Garibaldus et Ragantrudis, daps -1e , corps de, l'acte, 

jamdicto Garibaldo necnon urori sue Rainlrudi; et les "souscriptions portent':. 
Signa Gerbaldi et Rehyndrudis (Mabille, La pancarle noire 'de Saint-3lartin 
de Tours, no XXV ; -. ßaluze, Armoires, LXXVI, f. 108). . 

Mutres exemples.: Ainus = Aino Agano = Aginus = Agionus (Chartes de 
Cluny, t. 1, nai 437,439,476, etc. ). - Rotrudis = Routrus =. Reitrudis (ibid.; 

no 547). -Andraa = Vandraa = Angeldraa (ibid., n"_661). - Ayteus = Abyteus 

= Agiteus = Agatheus (ibid.; t. II, -na 1408). 
_ Et cette liste pourrait Ure demesurement allongee. 

3. Ainsi le nom de Conrad : Chonradus, Choanradus, ' Chuanradus, Chuon-,. 

radus, Cuonradus, llonratus, en I3aviere et en Alemannie ; Guneradus en Italie;. 
Conradus; en Neustrie; Cohunradus, Cunrhadus, "Gundradus, Gohuntdradus 
et meme Gunlhramnus en Bourgogne. 

De meme le nom d'Aleran :, Aledramnus en. Neustrie et en Gothic; Z'ale- 
dremnus et 11 äleramnus en Lotharingie ; Alerannus en Italic et en Provence; '" '" 

, r. r'---°""- -a V.. L. - .............. D...... n....., e 
'.,..., 

jSlirt! lütua ci aa fici uiuuia cu uuuagVtjuct 

I 
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differents c tel Deca giI'une charte de Cluny substitue ä. -Ricoara ou 
Richardis 
' Enfin; ä partir du huitieme siecle, il ya lieu de ne pas negliger 
1'8trange mode qui, pousse certains personnäges, et- notamment les 

-ecclesiastiques, ä donner ä leurs norns une forme biblique ou pseudo- 
biblique Z. " 

II. - Pour toute la periode- anterieure, ä: 1'an- 1100, - le nom " 
constitue une propriete morale que la coutume, oblige de res- 
pecter. II se transmet par tradition, et indigne avec une äpproxi- . 
mation suffisarite la race ä laquelle- appartiennent 1'individü et" 
la famille dont il est issu 3 

Nul, en"eff'et, ne pent alors revendiquer la, possessiond'un nom si 
ce nom n'a pas ete porte avant lui par l'ün de ses ascendants en-ligne 
directe. - Autrement-dit, du fait qu'un personnage porte le nom de 

- Lambert, on doit conclure qu'il a'eu, ä une date-relativement rappro- 
chee; un ancetre-du nom de Lambert : mais ce premier Lambert pent 
augsi bien se retrouver dans la serie de ses ancetres paternels que daps celle de ses"ancetres maternels, 'dans celle des-ancetres de-son 
aieule paternelle aus'si bien que dans celle des ancetres de son. a3eule 
malernelle 

1. Charles de Cluny, t. III, no 2510 a Ego'Richoara... 
_S. 

domnae Dece que. 
istam cartam fier! rogavit ». 

. 2. Nous avons dej: i cite 1'exemple du comte Adalharius, qui devient, comme 
abbe de Prüm, Asoarius, Asuarius, puis Assüerus (ci-dessus, p. 112, n, -1); et , celui du comte Mainier, dont le nom de . ltaginharius, Maincriüs, se transforme 
en Manicerius et en , lfanasses (ci-dessus; p. 350, n. 2). 

3. Cf. Poupardin, Les grandes families coantales, p. 2. -- 
'Sur la portee de la regle que nous formulons ici, on pourrait citer plusieürs 

textes contemporains'de I'epoque qui nous occupe. Trauscrivons seulement, le 
raisonnement par lequel un abbe deGorze 'rctorque une confusion genealo- 
gique, attribuant an premier mariage du roi Conrad 1e Paeifique une lille 
(Gerberge)qui etait en realite issue - de sa seconde union (avec Mahaut de, 
France): « Quod non -jta esse ipsa feminarum-ostendit'aequivocatio:.. ita ut % Mathildis, Gerbergae filia aviae suae aequivoca, lillam suam `matris nomine 
vocavit, et nepoti suo nomen suum ut "hereditarium reliquit. », (Sigefridi 

. äbbatis epistola, dans W. GieseNrecht, Geschichte der deutschen Kaiserzeit, 
. t. 1I, p. 613). " 

4: Le plus-aucien Lambert connü parait avoir le pere du vir clarissimus 
Rotberlus, " qui fut referendaire de Clotaire. Ill. C'est ä lui que se rattachent ä 
des degres divers saint Lambert, successeur de saint Wandrille A Fontenelle, 
mort archevi? que de-Lyon en 683; Lambert, pare de Robert, comte de Ijeýbaye, 
en 742; Lambert, pcre de Gui et aTeul des dues de Spolete; Lambert, 'cömte 
de Chalon an dixieme siecle; eufin Lambert de Vignory, eveque de Langres de 
1016 ii1030. - On trouvera la" justification de la plupart de ces faits dans les 
notices de nos tableaux genealogiques, n"" 11' ii vI; 
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111. L'indice onomastique a d'autant plus de force 
"queles noms etudies sont d'uh usage plus rare ou que plusieurs rappro- 

chements se presentent"ä la foist. 
I1 ne faut pas outlier d ce propos que les noms portes par les- 

femmes ont tout. autant d'importance que les noms portes par les 
hommes. 

iV. - 'L'eiamen de la liste des enfants issus d'un 'meme 
mariage, pour peu qu'ils soient nombreu, süffit ä determiner 
avec une quasi-certitude ' Ies quatre lignees d'oü ils proviennent 
immediatemente. 

V. - Parmi les noms que recoivent les eI nfant$, ceux des 

aines sont habituellement pris dans la famille paternetle, et ceux 
des cadets dans la fa mille'ma tern elle 3. 

1. CL ei-apres l'indice fourni par le rapprochement des noms d'Eudes, de 
Meingaud et de Geroud (tableaux nos V et XII); de meme celui fourni par le 
rapprochement des noms d'Alard, d'Evrard et d'Engeltru (tableau no VIII); 
on encore celui fourni par le rapprochement des noms de Raoul, de Conrad' 

, et de Judith (tableau'n' X1II). 
y 2. Le testament d'Evrard, 'ntarquis de Frioul (Miracus, Opera diplomatica, - 

t. I, p. 19), nous fait connaitre huit enfants issus du mariage eontracte par cc 
personnage avec Gile, Lille de Louis le Pieux et de Judith: ggatre gargons, ' 
Hunrocb, Berenger, Alard et Raoul ; quatre lilies, Engeltru, Judith, Heilwich 
et Gile. - 

Sur ces huh noms, dcux appartiennent ä 1'asceudance paternelle, d'Evrard 
celui d'Hunroch, pone par son pore et par son'bisaieul ; et celui de Berenger, 
porte par un de"ses freres et par son aieul ;- deux ä ('ascendance maternelle 
du meme Evrard : celui d'Engeltru, porte par sa mere ; et- celui d'Alard, 
pörte par plusieurs proches parents d'Engeltru (cf. tableau n° VIII); - trois 
ä 

_1'ascendauce maternelle de Gile'-: ceux-de Heluis, - de Judith et -dc Raoul, 
portes par son aieule, par sa mere et par un -de ses oracles maternels (cf. 
tableau no XIII). Quant an huitieme nom - -celui de Gile - it est scul ä 
denoncer I'origine carolingienne des enfants isstis du mariage-d'Evrard. 

3. Cf. G. de Manteyer, La Provence, p. 276. 
Hugues le Grand donne ä son Ills aine le nom de Hugues, " emprunte ä an - 

- propre ascendance (cf. ci-dessus, p. 238, note) ; 'et ä ses deux plus jeunes Ills, 
ceux d'Otton et d'Henri, provenus de In maison de. Saxe, ä laquelle'apparte- 
nait sa femme Heluis. -- Pareillement, -1e ftls'aine d'Otte Guillaume regoit le 
nom de Gui, port; - par un-de ses oncles paternels et par un frere de son 
quatrieme aieul, tandis que le second se volt pourvu de celtil de Renaud, en 
souvenir de son grand-pere maternel, Renaud de Roney. 

Signalons, ä ce propos, que plusieurs textes font -allusion ä 1'usage- de 
dfcerner par avance aux enfants 1es noms, qu'ils devaient porter. Cf. par ezemple ce passage d'une charte precaire accordce par 1'abb5 Boson de' 
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''Tröis exceptions peuvent neanmoins se produire., 
C'est d'abord' lorsque les parents, par motif de devotion on, pour- 

toute autre raison, youent ä Dicu. leurs' premiers-nes .: ceux-ci 
regoivent alors 'un, nom etranger. A leur famille - ordinairement un 
nom biblique ou un _non emprunte A l'une des lignees ailsquelles, 
ils se rattachent par 1es femmes s. 

C'est ensuite lorsqu'une fille se trouve en- fait, ou-devient, par la- 
mort prematuree de ses freres, 1'heritierg ct'une race illustre : en 

pareil cas; ses fits releveront tout d'abord, dc preference aux noms de 
leur lignee paternelle, 'ceux qui caracterisaient-1'ascendance pater- 
nelle de leurmere3. 

" C'est enfin lorsque ; I'un_ des collateraux du pere ou dc la mere 
exprime le desir de voir: attribuer son nom A tel enfant : celui"ci 

. se trouve, alors pourvu d'une sorte Ac nom de candidature qui - le 
rend apte ä revendigüer, dans un avenir plus ou moms eloigne, 

Montierender, ä Erard 1« de Chacenay :a Omnem allodum ei cum uno herede 
_ (concessimus]. Quod si ipse hcres filius fuerit, ct nomen ejus fucrit Milo, ipse ," 

teneat; et"si filia fuerit, et suum cocabulum Emma fuerit, non isti duo, sed '- - unus ex istis duobus heredibus qui primus natus fuerit, aut filius aut filia, 
ipse teneat » (texte communique par. J. Depoin). 

1`., Le'Recueil des char/a's de Saint-Benoit-sur-Loire'(t. 1, "p' 121)'contient une 
donation du seigneur Lisiard (Lisiardus, Elisicrnus), oü celui-ei stipule une 
reserve d'usufruit en faveur de son Ills 1'acolythe Joseph (plus Lard ärcheveque 
de Tours, 952-960), dc sa fille Elisabeth et du Ills nine de celle-ci. .- Cf. aussi le curieux recit contenu dans une notice relative ä 1'abbe Jean, de 
Saint-Arnoul - de Metz, et dans lequel on volt -cc saint religieui reclamer au 
comte Thibert le Ills qu'il lui a, obtenu par sec prii res : ii sa naissance, l'enfant 
reýoit le-nom de Benoit (ex-antiquo, ms. S. Arnu1G Mettensis, AA. SS. febr., 
t. -III, p. 691):, 

2: C'est ainsi que Foulques le Roux; comte d'Anjou, donile. ä "son Ills le 
nom de Gui, emprnnte ii le famille dc sa femme Roussille,. lilie de Garnier :` 
ce Gui deviendra eveque' de Soissons. A la generation suivatitc, un neveu 
homonyme de cc premier Gui devient ä son tour weque du Puy. 

, 
', Notons ici que 1'emploi comme noms de clergie des noms bibliques ou des 
noms provenus des ancetres materncls est un fait general, qui se. prolonge. .-' 'jusqu'au treizieme siccle dans la plupart des maisons feodales: "' 

3. Boon, Ills cadet de " 1-andri de " Nevers, epouse Ad'ele 
" 
d'Anjou, flue de 

Foulques Nerra et, d'Elisabeth s3e Vendcime, Iille clle-meme de Bouchard le 
Venerable. -Les enfants nes de l'union de Boon et d'Ad'clc laissent de cote les 
noms traditionnels de leuräscentiance paternelle (BOon'et Landri) et reli: Verit 

. exclusivement ceux, -beaucoup. plus illustres, de Foulques et de Bouchard 
(ef. ci-dessüs, p. - 515, n. '2). 

Daus In Bourgogne ducale du douzii: me siecle, 1'heriticre des sires de Blaisy 
epoüse un cadet de la maison, de Verg}' : les enfants issus de ce mariäge com- 
mencent, pär relever les noms de leurs aieux maternels, et 1'aine d'entre eux' 
s'intitule Wido filius flie domni Garnerii de Blaseio (arch: Ci; te=d'Or, G 125; 
fol. 70). 
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1'h8ritäge du 
, parent. qui 1'a ainsi fait beneficier d'une quasi-adop-: 

tiön i. ;ý"ýýý. 

All. - On ne. v oit. pas qu'il puisse eire fait. etat d'un mode 

alternatifregissant. la transmission des noms Bans une meme_. 
race. 

Les exemples invoqucs ä 1'äppui dc cettc these. sönt purement 
accidentels (du moins pour la pcriode anterieüre au onzi6mc siecle) 
et temoignent, - lorsgu'on les-etudie de-plus pres, d'un usage singu= 
lierement plus complese?. 

- vII. - Les. enfants naturels - recoident - liäbituelleinent. des 

'nöms empruntes a Ieurs ascendants'maternels ou aux-asceci- 
dänts maternels de leur pere3; ce n'est giie tout ä'fait esceptiön- 

_nellenient 
que 1'on voit celui-ci disposer, en' leur fäveur, de quel- 

ques-uns des moins illustres parini J es _ noms' portes par -ses 
ascendants paternels 4. 

1. Rien West plus interessant ii etudier quc ces noms de candidature: on 
les jugeait si importants, que parfois on . n'hesitait pas ä changer le nom 
primitivement impose ä 1'enfant. Voir, it ce sujet, les observations, de M. de 
Manteyer (La Provence, p. '274 et suiv. ), -qui rappelle fort ä. propos"1'exemple. 
celebre föurni par-1'histoire dynastique des Guillaume-de Poitiers :aA I'une 

-de leurs generations, les deux aines s: etant succede et etaüt morts sans, 
enfants, le troisicme, dejä possesseur des-deux, noms Guy et GeolTroy, n'hesita, 
pas un instant ü en prendre on troisieme, c'est-il-dire ä i"elever le nom. coutu= 

"mier de Guillaume, quand il devint due 
2. 'Pour s'en con6incre, il sufFira_ de parcourir les tableaux "inseres dans le 

-present appendice, ou,. mieux encore, d'examiner avec'attenti, on une"genea- 
logie detailiee de la' inaison cärolingienne. 

Les premiers exemples certains d'alternance datent du onzieme siecle : telle " 
la dynastic comtale d'Auývergne, dont les chefs s'appellent alternativenient, - Guillaume et Robert pendant pres de cent cinquante ans ; teile la lignee des - 
Humbert et des Guichard de Beaujeu; teile enfin etsurtout la serie des Hugues 
et des Eudes issus de Robert le Vieux, premier due capetien de Bourgtigne. 

_ 3. Cliez les Carolingiens, Rorgon, fils naturel de Charles, le Simple,, releve' 
le nom de Rorgon du Maine, trisaieul de ce räi par la reine Aclis, seconde 

: femme de Louis le Begue ; de meme, Hugues, le Bfitard, Ails 'naturel de 
Lothaire II, releve 'le nom de Hugues de Tours; 'pere de 1'imperatrice 
Ermengeaid, femme de Lothaire hr. = Chez les-Rober_ tiens, I'eveque Herbert ý' 
d'Auxerre, ills naturel_de Hugues le Grand, releve _le nom de I'aieul maternel - 
de ce"duc, Herbert 1<i dc. Vermandois, "perd de Bertrce(Beatris), ; seconde . 
femme du roi Robert I. 

4. C'est ainsi que plusieuis -bütards carolingiens portent le nom. d'Arnoul-i 
Xrnoul, comae-de Sens, fils naturel de'Louis le P. ieux ; 'Arnoul -ile`Carinthie; 
fils. natürel de Carloman de'Baviere ; Arnoul, fils naturel de Charles le Simple; 
Arnoul, ' archeyeque de Reims, 

_fils naturel du roi, Lothaire. ;=, Le 
, tnom _ 
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'VIII. -A Ieür-tour, 1es enfants nattirels ne peuvent disposer 

que d'un nombre restreint de prenoms empruntes ä leur lignee 

paternelle: C'est seulement.. lorsque celle-ci s'eteint, qu'ils se 
trotivent' substitues de plein droit aux* heritiers legititiles et 
deviennent capables de distribuer leurs noms. hereditaires-sui- 

vant les regles precedemment enoncees 1. 

_IX. 
En presence de-la lirtisque rarefaction de certains noms 

A pärtir d'une. certaine date - il-s'agit, dalis 1'espece, des -itoins 
honores par les reines ou les impecatrices - on est porte ä con- 

-cevoir 1'existence, aux neuvieme et dixieme siecles, d'une sorte, 
d'usäge reverentiel, - en vertu, duquel, les 

. seules descendantes 
directes de ces sönveraines et leurs seules collateräles consan- 
güines, issues en ligne directe de leurs agnats, auraient ete auto- 
risees ä'relever leür nom°. " 

° d'Arnoul, quoique Porte par le fondateur de la lignee ü laquelle se rattachait- " 
, 
Ia dyuastie. carolingierine, semble avoir W considere comme incompatible ý 
avec ]a qualite 'd'heritier presomptif de la couronne de France, peut-etre en 
raison de 1a säintete et dti caractere. episcopal du personnage qui le pretnier 
I'ävait illustre. 

1. Arnoitl de Carinthie, devenu seul heritier des Cärolingiens de Germanie, 
attribue le nom de Louis an fils qu'il destine ä continuer sa lignee. '- Ebles 
M: inzer, fils naturel, de Rannoux 11 de Poitiers; attribue le nom de Guillaume 
ü ýson fils 

_aine, qui' devient äinsi la tige des Guillaume de Poitiers, ducs 
d'Äquitaine. -Apres ]a mort de ses cousins GuillaumeTalleyrand etRannoux 
Bompard, comtes d'Angouleme, Ie'bätard Arnaud Manzer, Ills de Guillaume 
Taillefer, se substitüe ä Richard le Fou, dernier heritter legitime de la 
'dynastie- de Vougrin : les descendants d'Arnaud s appellent Guillaume et 
Audoin, comme les deux fils dti fondateur de leur race; Vougrin d'Angouleme: 
r Citons encore le cas. tout semblable"de Hugues d'arles'qui, 

_ 
devenu roi de 

Lömbardie; se . pose en 'continuateur: ile son bisaieul maternel, 1'empereur 
Lothaire I"r: Hugues ecarte de sa succession future son Ills aine, Hubert, ' 

" 
pour la reserver ü, un 'enfant plus jeune, qui porte precisement le nom de ; 
Lothaire. 

2: Toutes les'-Judith (Yufa)"des neuvieme et dixieme siecles, dont nous 
avons Pu relever la trace, se rattachentpar quelqu'un de leurs. ascendants au 

" comte Welf et ä sa femme Ia'saxonne Heluis, pere et'mere de I'imperatrice 
Judith; 'seconde' femme_ de Lonis Ie Pieux. - Pareillement; lei noms_ de ' 
Liegeard et d'Emme se restreign"ent, durant cette periode, ii quelques lignees 
Men definies, qui 'se rattachent toutes ii la. parente immediate des reines 
Emme " (femme de Louis le Germanique) et Liegeard (tr'oisieme femme' de 
Chärlernagne). = Enfin, _ une serie d'enquetes que nous 'avons commencees 
sur les noms -d'Houdiard, d'Ermengeard et d'Ermentru, paraissent devoir 
fournir up resultat analogue. 
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2. - Indices eomplemenlaires. 
I. - L'indice familial resulte des, relations habituelles de 

parente : on sait que ces ielations'-se traduisent, en" certaines 
circonstances plus solennelles, par_ des deinarches auxquelles 
nul ne peut se soustraire-sans grave motif. II suffira; par conse- 
quent, de constater la presence assidue d'un individü ende teller 
conjonctures pour eire autorise z presumer, tout'aussitot, qü'unj 
lien de cönsänguinite ou d'affinite l'unit aus personnages que. _ 
ces circonstances affectent: plus"specialementi. - 

Citons parmi les plus caracteristiques de ces interventions : l'assis- 
tance aux obseques et aus epousailles, ]e consentement donne A des 
liberalites, Ia caution pretee pour des actes onereux, ]a collaboration 
a. une'fondation religieuse, '1'intercession aupres des souverains ou 
des prelats en vue d'obtenir des faveurs. 

IL - L'indice social consiste Bans l'egalite de rang entre les 

personnages que l'on compare, constatee, soit par leur. classe-. - 
trient dans. la menle categoric -de gt"ands, soit par le clioix des - 
soüverains pour -des emplois on des distinctions analogues 
(ambassades, delegations"de pouvoir, charges militaires, fiscales, 
judiciaires, -etc. ). 

Les rois, -en etlet, semblent avoir pris pour habitude de riommer 
simultanement commissaires" de -proches'ý parents, '-oti . du" moins des 
allies : ce qui etait une mäniere d'assurer. lä bonne entente et,. plus; 
encore, 1'unite d'action 'enlre eux: 

La circoristance oü se manifeste le" mieux la pottee_ de l'indice 

social est le mariage. .--' 
Quoi qu'on en ait dit, en ell'et, -il est d'usage ä 1'epoque carolingienne, 

et jusqu'ä une date voisine de 1'an 1000, de se marier entre tres p"roches 
parents. -. Seules. demeurent pratiquement interdites les unions con- 
traclees entre un oncle et sa niece, entre une lante et son. neveü, entre 
deux' cousins germains, -entre un veuf ou une veuve et les consan- 
guins dii conjoint decede jusqu'au second degre canonique : toutes 
les autres sont licites, et sont- d'ailleurs considerees comme ., consti- 
tuant 

, 
1e meilleur moyen d'eviter les m6salliances el, par suit 

provoquer. le declassement de lä famille=. 
. 

1. Cf. Depoin, Eludes sir le Luxembourg, p. 20-21. 

. 2. L'observation que nous faisons ici, cömporterait de tres-lötigs,, develop- " 
" pements. II-faudrait, en particulier, commenter les textes_ des conciles et des 
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III. - L'indice pölitique- se degage de la participation. prise ä 
des soulevements, ä des'conjurations, ä des defcctions. -I1 trouve. 
egalement son, expression dams Ja simultaneite" des faveurs 

accordees ou des disgraces encourues. 
Rien n'est, plus instructif is cet -egard, que 1'histoire des clans qui 

sedisputent la favour des roil cärolingiens. Les-chängcnients de sou- 
verains et surtout leurs, manages successifs 'ont and repercussion 
considerable sur la distribution des honneurs et des benefices ; et - 
c'est'dans-'ces revolutions- de palais que l'on- trouve le -plus souvent 
1'explication de ces oppositions d'interet, de ces haines de race, 'dc ces 
competitions sanglantes qui tiennen. t üne si grande place dans l'his- 
toire de cette epoque'.. 

=' L'indice hereditaire-se_manifeste principalemeüt. par la. 

domaine; öu'par la re. vendication des droits tombes en deshe- .. 
rence par suite de 1'extinction de-la lignee directe -des anciens 

possession, pendant- une-1longue suite. d'annees, d'un' merne. 

proprietaire`s. '. ;. - 

Tun bienpatrimöniäl,. d'un alleu, c est-ä dire se transmetlant en prim . 
,,... , ..,... ,. 

C'esl ainsi que la mention, parfois falte dans les. äctes, de la nature .' 

capitulaires qui essaientd'etendre jusqu'au cinquieme et parfois meme 
jusqu'au sixieme degre la prohibition träditionnelle des: mariages conclus- 
entre pareuts 'au 

. quatrieme- degre (cousins germains) :« De conjunetione 
pärentelae: neque in quartö neque in quinto genuculo conjungere praesumat 
aliquis... »(ßoretiüs-Krause, Capitularia, t. l, 'p. 232): « Dt nullus a propria 

1. Cf.. ci=dessus, p. 75, n. 1. 

cognatione mulierem adsumere- non presumat, neque quern cognatos_"_habeat " 
usqüe ad sextam generationem » (Ibid., p. 182). 

Eii'fait, le concile de Mayence de 847 (can. 30) dut' se resigner ä ne retenir ' 
que la prohibition des quatre premiers degres: a Contradicimus quoque ut in 
quarta generatione nullus amplius conjugio copuletur»; et Reginon, An debut 
du siecle, suivant, ". constatait que''les unions de cousins germains ävec'les 

" ; enfants de leurs cousinsigermains, on de cousins issus de germäin entre, eirx, 
- etaient les plu3 frequentes (De disciplina. ecclesiaslica, II, 200). - La reaction'. . 
ne se proiluisit qu'aux environs'de 1'an-1000,4 la faveur. d'une interpretation 

, noirvelle qui substituä le 'sens de a generation »- an sens anc]en de a degre» ", individuel. 

, 
L. 'etude- de `la'genealogie des 'rois des ' neuvieme et dixierp. e siecles montre 

qua Ja plupart d'entre eux-ont epousý de tres proches parentes. Ainsi-Louis - 
le Pieux est le cousin gerniairi de la mere de sa seconde femme, 1'imperatrice 
'Judith; Charles le Chärrve est le cousin germain du grand-pere maternel de 
sä-premiere femme, ]a reine'Ermentru ; Louis le Begue est le cousin, issu'de 
germäin. de la mere de sa-seconde. femme, lä reine-A@lis ;, Emme est la cou- 
sine germaine de la mere de son mari, -le roi Raoul. 
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cipe de pere en fils, permet, d'etablir un rapport de, parente , directe. 
entre deux personnages que Yon trouve successivement possesseurs 
du meine alleu ý. 

Pareillement, la juxtaposition en des -regions-,, parfois fort eloignees 
1'une' de 1'autre, des proprietes appartenant aux menies'individüs, 
laisse supposer entre ceux-ei un rapport de consanguinite remöntant ý 
jusqu'au personnage qui, dans chacune des regions' consid6res, 'a"' 
detenu le domaine plus vaste d'oü ces - proprietes sont 

"sorties par 
_........... 11.......... a!. ýý"-. 
111Ul 1: C11Cl1IGül 

1. Poupardin, Les 
"grändes 

families comiales, p. 378 et n. 2. 
2. Citons, ä titre d'exemple, quelques-uns des recoupements que le Codex 

diplomalicus Laureshamensis et Ies Traditiones Fltldenses nous fournissent sur 
la famille des Geroud 

778 : Imma vend au comte i'ödalrichus, - son. fils; "ce "qu'elle possi: de « in 
pagoAlsacinse, in locis nominatis in Ehinhaim; in Uualabu, in Eringinsashaim, "' 
in Rodashailn et in Strazburga civitate » (Fulda, no 56); . 

-779.: donation faite par le comte Geroldus 
-et sa femme Imma de - biens sis. 

en'Creichgau, in villaZiniernheim el in Odenheim (Lorsch, no 2310); - 
784 : donation falte par les memes de ce qu'ils ont enWormsfeld; in Eichinen 

el. lletlenheim, 
"Osiowa; en. Lobdengau, i  )3echeim ei Trulolfcsheim'et Blän- 

chenstat; en Anglachgau, in : ifuhinen ; en Creichgau, ad. {lenzingen et in Auui- 
nesheim (Lorsch, no 1880); 

785 : donation- falte par 4legingo- de tout ce qu'il -a en Lobdengau, in - 

. lfalscure marca a quidquid ibidem habere videor. et quod -genitor meus 
'Geroldus moriens dereliquit mihi..; », et in Rorbaeh (Lorsch, rio 791);, 

788 : -1 traditio Voten de'p-ago Alsacinse »: il s'agit de biens sis « in villa 
"Scaftolfeshaim, in Strazburga civitate, in Tuiichinashaim; in Vnigfridasliaim, 
in Gaganhairn, in Hantscholiashaim, in Ehinhaim, in Falahabu, in Alabrün= 
ne n, in Barru, in Huniolfeshaim, in Hirtunghaim; , n-Hughilahaiin, _in 

Niufera - 
et ad Scaca P- (Fulda, no 84); 

79ý : donation falte par Hadrien; tils de Geroud, pro anima Erbionis germani , 
mei, de tout ce que le susdit . 

Erbio lui a cede en Wormsfeld, in Flamienheimer 
- 

marca (Lorsch, no 936); 
798 : Adalricus donne pro remedium Otoni ce qüil possede - en_Alsace" a ad 

, 
Bearam, iti ýabrunnen, in Hirtunghaim, in Hivatinghaim et in Geroldashaim,... 
qüantumcu que supradictus Oto . in "süpT"adicta marca - conquesivit'et quod ' 
Vo dalricus comis" mihi"pro anime sue tradidit » (Fulda, n° 127); ' '-\" 

802 : donation faite par dlcngoz, de tout ce que son frere Geroud lui a laisse, 
avant. de mourir, ' en R'ormsfeld, in basilica quae constrücta est "in honorem _ 
sancii Lanperli in . lloguntia (Lorsch, n° 1974); -: ' 

804 : donation faiteparJlanigolt, en Creichgau, in villa Radincheim-(Lorsch; 
no 2311); "-'-. "-. --.. -. .-. "--. 

_ . 
"> 

. 804 :« traditio altera' Odalrichi comitis pro- se et pro' Oton, germano suo 
de Alsatia u; le bien cede se trouve in uillaI que dicilur Heinhaim '(Fulda, 

no l81); 
806 : «'Kartula traditionis \iegingozi pro Hertinge de 

- 
N'uormacinse »'(Fulda, - 

n° 202) ; 
821 :a Karta Vualtratu ». a Ego Vualtrat, " relicta Adriani, trado'ad sanctum 
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Menfionnons encore ',. comme marques de 1'indice hereditäire : -le 

.' retrait lignager,, exerce sur une terce ;- la transmission - de droils 
tels que l'avouerie d'un monastere; - 1'electiou de sepulture daps 
une eglise que les fondatcurs -ont choisie pour en faire la necropole 
de leur falnille; - la restauration de monuments eleves par de; loin- 
tains predecesseurs ;- enfin. lä- jouissance obtenue en precaire -de 
biens devolus ä, des communautes religieuses. "-- 

V. - L'indice geographique resulte de 1'assistance äux plaids - 
d'une ineme region, et aussi de la succession- aux ineines 
charges, aux meines benefices°. 

- 
Ce"principe est d'application courante pour les debuts des temps 

feodaux. Pour la periode precedente, it convient de 'remarquer--que, 
meine avant` la reconnaissance du principe de 1'heredite dans la §uc- ' 

cession aux. chargcs et au;:. benefices, it existe une tradition heredi- 
' taire que les souveräins_ sont tenus de respecter. D'apres 'cette cou- 

, turne 3, nut n'est- en droit d'etre investi d'un honueur, s'il n'evogne le 
souvenir d'un ancetre en ayant joui, ou"s'il ne peut reveniliquer 1'heri- 

.ý ,-.. - 
Bonifacium quidquid proprietatis visa sum liabere in his loeis..; : in castello 
Pinge in pago Vuormacinse, et in alio castello nomine Bötbarta, et in Bruom, 
et in Spejem in occidentali litore Hreni fluminis; et in pago qui dicitur inferior 
Lognahi, in Feldum, in Vuilare, in Barnbehhin, inStetim, etc., cum consensu 
et licentia Vtitonis comitis » (Fulda, 'n' 320); _ 824 : autre donation de Vaudree et du comte Eudes, relative aux deux chä- 
teaux precites (in pago 1'uormacense, in castello Pidguio cl in alio castello 
nomine Boolbarla), ' etc. (Fulda, no 353).. 

1. Cf. Depoin, Etudes sur le Luxembourg; p. 22. 
2. Ibid., p. 21. 
3. L'usage dort nous parlons ici, existe des la fin de 1'epoque merovingienne ; 

et-peut-titre ne serait-il pas impossible Wen reiever des traces beaucoup plus 
haut. - Toufefois, il est tres important de se rappeler, ainsi que le remarque 
tres judicieusement M. E. Bourgeois (Le capitulaire de Kiersg, p. 132), que, 
pendant toute la premiere'partie de ]a periöde carolingienne, et specialement 
au temps de Charles 1e Chauve; i les benefices önt ete souvent retires apres 
la mort des beneficlaires ä leur famille, et que 1'heredite des benefices, souvent 
reconnue par le ioi, ne l'engage pourtant jamais dune fagon absolue ». 

Sur la succession quasi he'reditaire des, comtes sous Pepin, Charlemagne, 
Louis le Pieux et Charles le Chäuve, cf. ci-apres les exemples. fournis par les 

, 'genealogies des comtes de Paris (tableaux II et VIII), des comtes de liheingau 
(tableau V); des comtes de Beauvais (tableaux VII- et. IN); des comics, de 
Thurgovie'et de Rhetie (tableau II); dcs comtes d'Anglachgau (tableau XII). 
Mais 1'exemple le plus caracteristique est fourni par le tableau genealogique 
de la malson des Thierri (n' X),. oü nous aeons essape de maiquerd'une facon 
concrete 1'origine des pretentions de quatre des families qui se succedent a 
Autun au-cours du neuvfemesiecle. 
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tage du tituläire -decede on ]a tutelle de 1'hoir encore `inhabile a 
exerc, er 1'ofIIce. 

On comprend que, dans ces conditions, 1'indice geographique puisse 
parfois se substituer 6 I'indice hereditaire,. et venir' lui apporter 
d'inappreciables'coinplements: 

VI. - La juxtaposition de ces"cinq 'indices compl6mentaires 

, 
entraine une presomption de parente. ou d'alliance, 

,ä 
läquelle 

leur intensite et leur Illultiplicite peuvent, donner tous, les. degres 
de vraisemblance: 

Unis ä l'indice onomastique, its peuvent cönduire jusqu'ä une 
veritable certitude morale. 

.i 



TABLEAU GENEALOGIQUE No t 

Les Ogier. 

I., - Le tableau ci-contrc a pour principal' objet de rapprocber, les donnees* 
onomastiques fournies par la genealpgie des roil burgondes, 'par la.. liste des' 

. 
patrices de race bürgonde; et par les divers -documents relatifs A 1'ltiistoire des 

«farons» de la region de Meaux. - Nöns nous contenterons'de - signaler ici " 
quelques faits complementaires qui nous paraissent propres A jeter un; peu de - 
lumiere sur 1'intei'essante question de la transmission des noms propres durant, 

, 
le haut -moyen Age. . 

a) Aile (Aegligla, Agilo, " Agilus). On "rapprochera des deux personnages cites' 
le i"eferendaire. Aqhilns, cite en 692 (Pardessus, 

ýDiplomata, It,: nos 424 et"425), 
qui ne fait peut`-titre qu'un avec le refcrendaire Agiliberthus, cite en 677 (Tardif, - 

"" 
Cartons des rois, no 21). Un Agilberttts, eveque de Paris en 668 et en 680, 'est fiere 
de 1'ahbesse de Joüarre Theudechildis II, et une Agilberta, egalcment abbesse " 
de Jouarre, est soeür de 1'eveque de Meaux Ebregisilus, qui vivait en 750. 

b) Anshert (Ansebercthus, Ansbertus) et Auhert (Aüdoberetluts, Autbertus, 

-'Audo ;- Adalbercthns, - AdalbCrtus; Ado). Sur I'equivalence possible de ces 
divers noms, cf. l'observation presentee ci-dessus; p. -79, n°, 2. - Un Ansbert 
est referendaire dc Clotaire III vers 659 (Tardif; no 15). 

c) Gondebaud (Gundobadus, Gundobaldus, Gundonaldus, Gundoaldus). Cbez 
` 1es Merovingiens : Ballomer, Ills suppose de Clotaire I«, proclame roi sous le 

nom, de Gondovald ; 'Gondebaud, "fils aine de Gontrün. - Dans le pays'de , 
Meaux : Gttndoaldits, ' eveqüe de Meaux, predecesseur de saint Faron; Godo- 
baldus, abbe de Sairit-Denis (723-748): -Cliez les Lombards : Gundoaldus, duc 
d'Asti (fils'de -Vaüdree lI, -fille de Tlieo. debald, Ills de Theodebert IeC, fils de 
Suaüegotho; fille de saint Sigismond). 

d)"Gontier on Gonthaire (Gundaharius, Guntharius). Un. Gunthechärius est 
frere d'Ermentetts et Ills de Nocbert(diplöme de Thierri IV, H. Fr., 1V, p. 704): ': 
Norbert est le nom d'iin seigneur hurgonde de ]a region de Besangon. " 
'" e) Oueg (Audoenus qui el Dodo), refereindaire de Dagobert, puis eýeque de ; 

- 'Rouen; Rapprocher de ce "nom celui d'Houdoin (Hilduiniis; Audoitius), que , pörteront plusieurs descendants du marquis Gcroud 11, mari probable d'une 
niece d'Ogier IV, et noter. que les-noms-d'Aubert et de'Gontier se retrouve- 
ront dans ]a meme famille : cf. ci-apres, notice du tableau no XII. 

-;.. -.. 
11. = La genealogie ]egendaire d'Ogier le Danois, teile qu'elle r6sulte des" 

chansons de geste et des cliroiiiques belges, lui attribue comme pere Gaufroi 
de Danemark, fils des Doon; fils Iui-meme de Gui de-Mayence ; un de ses oncles , paternels se nomme Girard, un autre Erchebal, et un tröisieme Gondebaud. 
Nous avons dejä rapproclie Gaufroi. de Godefroi, due d'Alemannie an temps 
de Pepin, II ct predecesseurd'un Guillier, dont le nom rappelle etrangement" 
celui de ]a grand'inerc paternelie de 1'Ogier historique (cf. ci-dessus,. p. 112) ;- 
et iious avonsý proposc de retrouver dans Ogier le iluai Bitrgtutdionuni et Alci- = 
inannorum, dont nous entretient ]a Vita S. Annonis (p. 110-111). Notons main- 

-- 
tenant. que Doon de Maycnce a`poui" prototype le comte Dodo, 'frere d'Aupais - 

et meurtrier de saint Lambert, et que cc Dodo fut assiste daüs son crime par 
un certain Gondebaud - Gundobaldus orlus prouincia. Asbaniensi = qui fit 
plus turd penitence et devint abbe de Saint-Denis (723-748). Cf. H. Fr., t. IV, '' : 
p: 704, note., -7 Sur Erchcbal, voir ci-apres, notice du tableau no VI. 



GIEiCO on GEBICA, rol des Burgondcs c,, a. 401 

t 
---- -- -- 

ý 

"i ., --i ; G0D0: dAR I"" . GO\'CIIAIRE ou GOSDiCURE 
(Godomarus) (Gunthiariru, Guudahurius) 

roi des Burgondes c. a. 4fI roi des Borgendes 4fi-436 
1' 

GOSDIOC (Gundiocus, 6us: dorechus) 
roi des Duneondes et maitre de la milice ... 456-463... ̀  

ep. 1.:., smnr de Ricimer 
1ý 

ºii 
CHILPERIC II GOSDED. IUD (Gui: doLadus)' GODEGI3ELE 

473-40_ roi et patrice 4 73 -1- 516 1 
473 t 500 

ýý. 
ýý.. 

Saiate [LOIILDE Saint SIGISSIOSD, roi et patrice 51G -j- 5? 3 

, ep. Clovis I-_ -. ep. 1" Oslrogotho °_" \... 
- roi 
des, Francs 

i" SU, IPECOTf10 !" SIGERIC 
ep. Thierri I"' roi des Francs ý 5.3 

GO\'TIER (Gull rharius) . 
AL'GiSR öu ASSUERUS (Adalharius, Asoarius) 

comte d'An; ers' comte c. a. 740 puis abb8 de Prüm 759-804 

. ..... ........... ........... _............................. 1. 
, 

OGIER I1' (. 4utcharius duxý : AUBERT (Adal6ertus) 
, comte de. 'ýieauz c. a. 750-77 comte en Bavitre - 

.. _.... _. _. _. _.... _i, iýýii. 
An. F Iirr. n'srFnFS N... . GONDEBAUD 5ii? 58d N:.. N... 

(Aeghyla, Agilo) duz c. a. 575 " 'duc, comle de Meaux 
ptrice 584 j-60 3 

I' "I. 

ALETBEUS- DERTRU GERBERGE HAINERI HAINAUD OGIER 1^ 

patrice ep. Cloaire H ep. Leutharius (Chagnericus) (Chagnaaldus) (Autcharius) 
G14 j- 6I6 roi des Francs c. a. 600 ca. 600 -' ' @p. -rtigaou-Aya 

ep. Leudegur: dis bp. Deute, is 
_ 

_, II 
III..; I` I' 

GUiLI. EBAUD II' Saint FARON HAINAUD HAINOUL Saint AILE ADON Saint OUEN GONDOLY 
(H'aUibadus) (Eurgundo(aro) (Chaiai0aldus) (Chainulfus) (Agitus),. (Ado) - _(Audoenus) (Cundoenus) 

pätrice eveque 6v8que -- comte- abbd -- fondateur Bv. de Rauen' ` c. a. 635 

-G? 0 i GL 
/ 

de SSeanx - de Laon '.. ` do Rebais ' deJouarre 6¬i484' - 
637468 - 6z7-v. 645 ý c. a. 650 ýI 

AUBERT I1OCO\, . 
ýN... ý (GIER II 

(AudoGercthua) (Rocco) - c: a. 1i70 
Patrice - patrice 

"ý . 
HAISERI A\SIIERT OGiER III SEGOLEA'A. 

(Agnericus) ýlmue ° ... G9ti... 
patrice ' d'Autun 

693-697 693-G9G 

G0DOMAR II 
di3 

Sainte SALABERGE - LIEVI: 6' ' FULCULFUS 
(Sadiaberga) Leuduinus ^ 

ep. Blandin-Boson quiet Bodo 

- 
$Y. de Tout 
c. a. -EiSO ", 

Comte de Meaux 
ep., Guillaire, Pille de Theudcchildis 

.ý" 

I 

IT... 

GISLAiiIE ou GISLAIIAit 
(Gislalarius) - 

roi de3 Ruigoades c. a. 411 

. 
1; 

. 
CHILPEßIC I" (Chilpericus) - 

, roi des Burgondes 

ßAGNAIIILDIS 
Ep. Euric 

roi des Wisigotlis 

I. GODOiIAB III, 
roi et patrice 

523 532- 

--i ý ."i.. _ °_" GISCLAIIADBS °_" GOSDEBAUD GUILLEBAUD P' 

. 5°_3 ., ý 523 roi, Y 5 32? 

ROCON (Rocco) 
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TABLEAU GENEALOGIQUE- N° II 

Les Guerin. 

1. - La"combinaison que nous proposons i6 pour relier la famille: de saint 
Leger ä celle du maire Erchenaud resulte tout d'abord des affinites politiques 

que revelent les evenements de 674-675. Elle se deduit, en-second lieu; de 
_ 

l']dentite reelle qui existe entre les deux noms de Leulharius, pere- 
? d'Erchenaud II, et de"'Leödgarius, Leudegärius, " que Porte le" saint eveque 

d'Autun, Comme indice complementaire on peut. suggerer l'identite probable 
des deux noms d'Ansoud (Ansoaldus, Änsoualdus, Ansbaldus) et d'A{ibaud" 
'(Adalbaldus, ddalöaldus), toute semblable ä celle que nous avo, ns eonstatee 
entre Anstrudis et Adallrudis, Ansgiselus et Adalgiselus (cf. ci-dessus; 
n. 2): _". 

A 1'epoque merovingienne, le nom d'Ansoud e'st encore porte par un sei- 
gneur de 1'entourage de Chilperic Irr (Ansovaldus), souvent cite par Gregoire 
de Tours; '-'Par l'un des ambassadeurs envoy 6s par Clotaire II en Lombardle, 

en 1'an 623 (Fredegaire, IV, 51); - par un defensor Piclimensis ecclesiae, con-, 

"temporain de ]a mort -de 
Dagobert. (Gesta Dagoberli, 44) ;- et enfln par un 

comte du palais dc Clovis III (H. Fr., t. 
-IV, p. 668). 

II. - Nous ne sommes pas parvenu a decouvrir de quelle maniere le 
comte de Thurgovie Guerin II se rattache-i1 Guerin Ier. Cependant, la pre= 
sence a ses cotes, en Suisse alemannique, " il'un Mille qui est avoue de Saint- 
Gall (Ralperli Casus S. Gälli, I, 2), nous' inclinerait ii le. rapprocher de ]a 
descendance 'de Grimbertti' comte de Paris 

, au debut du huitieme siecle :" 
c'est, en effetý, un- manuscrit de Relchenau, qui nous a, conserve ]a curieuse : 
genealogie otL gurent la mere, la fille et le petit-fils de Grimbert (Iºunza, " ' 
mater Werinp'erhti. Werimpert, paler Amaldru, da.. Amaldrud mater "Deoluni, d'apres L,. Delisle; Rouleaux dcs morts, p. -3). -A not er que le: nom. de 
Deotün se retrouve dans une charte de Saint-Gall dc ]'an 779 (Wartmann, `" 
n° 85), oü une dame 

- appelee. Vaudree, "femme du tt, fribun v Wald+ramnus et 
mere de Waldberlus, est dite f liä Theotuni condam. Cette coincidence ono- 
mastique fait songer ä 1'association que l'ön constate, soixante-dix ans plus 

- " tard, entre le comte Aleran de Troyes et Isembard II, fi]s de Guerin, V ; mais ". ; peut-etre n'y a=t-i1 lü qu'un basard. 
Ill, - Sur les comtes Guerin IV et Guerin V et sur leur descendance, "cf. 

cl-dessus, p, 154-155 et notes ; 204, n. 4; et 205-206. 
-"-'" IV. = Au dixieme siecle; il 'existe une faptille de 'rang secondaire- oü se 

retrouvent groupes les noms d'Ansoud, de Gucrin et de' Mille : 'cette famille 
est celle d'Ansoud le Riclie, - fidele - de Hugues le Grand, dont sa femme, 
Raingeard, avait'ete- la maitresse. - Ind"ependamment des branches nom- 
breuses qu'clle poussa'ä travers toute I'Ile-de-France (prevOts de Paris, 
seigneurs de Maule, « Bouteillers ))'de Senlis, seigneurs dc Montlhery, comtes 
de Clermont, etc. ), la descendance d'Ansoud ]e Ricke deborda encore sur la 

, Bourgogne frangaise, oü e]lejournit plusieurs vicomtes`ü quelques"unes des 

meritait, croyons-nons; d'etre signale. _". 

plus , 
importantes villes de, cette region : Auxerre, Dijon et Troyes. Ce fait 



"'tEUDESIUS on. LEUTHARIUS "fp. " GER$ERGE, fide de dnc, flicomerea et de Gerlru " 
fils d'Ercdenand et petit-fits d'Anshert uror nobitiuima, de proaapia`Sigiamundi et Gothmaü - 

ERCHENAUD AU$AL'D LANDON S[FROt N... 
(P) maire da palais romte d'Arns ' ¬rdque de Reims'_ -' lp. Ansoud 

64i ý 
p57 

c. a. 640 ý 

1, 
LEUDESIUS 

maire du palais 
ý, Ei5 

SIGREE (Sigrada) DIDON N..: 
Fp. N... Br. de Poitiers 

ý" . ý. ,, 

GUERIN I", comte-L 677 S. LEGER (Leudagarius) AYSOUÄ 
kp. Gun: a, sreurde hasiu 

- ev. d'Autuu 663-r677 - ev. de Poitiers 
eveque de Tri'ves :.. 677-697.., 

. 

GRIMBSRT ... 691-710... 
- comte de Paris ;. 

AMAUDRU - 

DEOTUN ' GU9RN iI ... 75(-773... 
comle de Thurgorie 

Ep. Ada&ridit 

- .1: 
SR'ABO -' 

IS6lIBARD P" BOUCHARD N..:.. ý 
... 798..: .:. 77i-806... wnnftable magister 

- comte de Thorgoie mitttu en Cone palatii -i 

'"!. 
GU9RIN IV 

... 
808-819... 

comte d'Amergne 

. I. 1 
"" 

I. . 
Saint LIEVIN ... 098-701... 

wAque de TrBves . 

."................:..:.. 

ROTRU t 741 GUI MILLE N... 
Epouse ". ' comte kv. de TrBves kp. Gamier 

, Chades Martel 
. ... 

701-73E.,. ''t ap. 751 
"" 

3IILLE 
comk . 

. 
de Paris 

-n.. 6p. Gfraud 
comte dAuvergne 

,ý. 

.i.. i G$RAUD II HOUDOI\ 
c. a. 850-860 abbe 

comte de S. -Denis 
'd'Aurillac " el de ' 
ep. Aotrn S. -Germaln des Prec 

815-867 fp. Data 

, -j ', ý. 
"- ", ý. " 

GUIiR4N V 845t 853 .. AUBBRT, I" BGUCNARD 

Comte de M3con at de Chalon - -F 846 
dhz Prorinci4e Comte de RhEtie Comte d'Islrie 

." 
Fp. Aube at de Thurgovie 

'i-L....:.. 
_. _...:. 

OUR[. GRß1BERT BERNARD 1"' ffiIILAIG II " OIQFROI AUBERT ii 
846-819 ý . 849j858, ; ap. 863,860 t 894 
Comte . Comte Comte . Comte 

-de"Velay d'Autun . d'Autun de Thurgovie 
Fp. Ut`eard marquis 

_ de Gothie 

.I. '. '. .. -i 
Saint GERAUD BERNARD Planterelue GUgRI\ 

nb 855,809 - 884 , 885 ... 831... 
camte Comte de Velay et d'Aueergne comte. -= 

d'Aurillac marquis de Gothic de Velay 
ip. Ermeigeud 

, --i- -ý GUILLAUME le Pien: 885 -j" 918 GU9RI\ 
comte d'Ancergne et de Lyonnais ip. Ere 

marquis de GotLie et due d'Aquitaiue -' 
8p. EngelDerge, 91Ie de Boson 

BOSON -: GUILLAUME le Jeaae 918 j-!! 33 
comte d'Aavevgae 

meeqail de Gothie et due dAgaiWae 

comte 
- de ßh8tie 

I 
ERMENTRU, ALBERT III BOUCHARD I'! ' 

.,. 877.,. , oil (Burckhardt) 
- "comte "= ducd'Alemannie 

de Thurgovle ' t5ll 

. .i ONFROI 800 j-ap. 830 - 
tomte d'Istrle; minus en Conn 
. dux super Rhatiam 

iý iý. ., iý 

ADALINDIS 
kp. Efroi 

comte de Razes ' 

ii EFROI 946 j- 9Y7' BERNARD 
comte d'Ancergne 
margnb de Gothie 
et due d'Aqnitaine ?ýý 

I. I 
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TABLEAU- GENEALOGIQUE NO III 

Les Bouchard et les Aubri. 
1. =A ºiotre"avis, los origines de Ia famille des Aubri et des Bouchard sont" 

etroitcment mc]ccs ä I'histoire des guerres de Charlemagne contre les Sarrasins 
d'Espagne'et los "montagnards des Pvrenees : cc nous semble menºc ctre Ea, 

. 
ainsi que nous i'avons indique au cours du present ouvrage (p. 130), Fun'des', 

" dömaines oiº I'cpopee -carolingicnne pourrait rendre d'utiles services ä 1'his 
toire rcollc et supplcer en partie au silence et ä la brievete des aimales qui 
nous, sont parvenues. -". 

Mille de Narbonne, que los chartes languedocietines citent aus environs : 
de 782 (Iiist. dc Languedoc, t. II, pi"., p. 48 et_58), ne fait peut-etre'qu'uºi avec" 

. 1'avoue de Saint-(lall dont Ratpcrt nous a conserýe Ie soiivenir (Casus Sancti 
Galfi, 1,2). - Son successeur, . ltainicr (791, Hisf. de Languedoc; p. 58), porte 
un nom qui i'aliplrente directement avcc la race des Renier et des Gilbert :. " 

et ceci nous remet tout aussitirt en memoire cc Renier « de Gen%ve u, dont 
ls legende faisait le frcrc de Gui de Bourgogne, le fils de Shnsou de Valence, le 

neveu dc Garnier de Dijon et le cousin, de, llille (cf. Aubri de Trois-FOntaines,, 

," Chrori.; ad ann. "764"Ct 806). - Äubriý le Bourguignon, qui meuº"t comte dc 

I 'Fezonsac en 801 (Vila Hludomici, 13), ost, lui aussi, un heros epiquc dont In 

tradition postcrieure' nous' affirmera les attaches langroises (cf. ci-apres, 
p. -538, §_V). "- Enfin Bouchard le Coniºetable, si celebre parses expeditions 
on Corse; se, trouve rattache i 

. 
la region p}"rencenne parsa, fille Gerberge, dont 

la fausse charte d'Alaon fait 1'epoüse d'un Aznar. 

II: --De Charlemagne ä Louis le Bcgue, lea documents se taisent sur le rile '" 
joue par les descendants des Bouchard et des Aubri dans 1e midi de la Gaule : :",. - 
cc , sont . 

feurs cousins les Isembard, les Guerin et los Onfroi qui se substituent 
-ä cux et tiennent ]a premicre place. " 

Narbonne se trouvc alors aus mains -de personnages de souehes diverses, 
-goths ou francs d'origine, dotlt il nest pas aise de demeler les attäches fami= 

, liales. C'cst-d'abord le Comte LeiLuljus (c. 'a. 800-825), que 1'on "retroºu'e on " memc tcmps 5 Ägde et ü Arles, c'cst-ä-dire dans les deux regions oü Von corista- 
ter: i, cent ans plus tard, la prisence de Ma}"cul., Puis apparait un vicomte dü 
nom de Franeoºi (852), dont le noni sera"reicvc, ans environs de 1'an 900, par. 
ün autre Francon, pcre d'Eudes, "süccesseur o- in collegue du vicomte Afayeul, 
pore dc Gaudier et d'Aubri. Enfin c'est un 'Lievin "(878), en qui nous devons " 
reconnaitre, ýsuivant toute probabilite, un rcjeton des Lievin d'Aiºstrasie, 
ancetres 'des Bouchard et des Aubri. "", ' 

L'une des chartes qui nous a conserve le souvenir , 
de Francon 11, semble- 

dtahlir, un " lien üe- parente entre iui et ]cs comtes Sunier 11 et Bencion 
- d'Ampurias, et de'Roussillon (Hist. de Languedoc, t. V, col. 155, no 55 (Lºv), 2°)., - 

N'}" aurait-il pas Iä un indice ä exploiter? " 
On sait en effet quo Guiffre Ie Velu, pcre de Sunier Ier et oncle probable de 

Sunier II, etait le 'fils du Comte d'Urgel Sunifre et le petit-fels d'ün Aznar. 
Cet Aznar ne pourrait-il päs etrc rapproche du gendre de Bouchard le Connc- 
table, dont la fausse charte"d'Alaon fait un vicomte de Soule? Et le nom de 
Miro que portent un frcre, 

"un=ßls et deux petits-fels de Guilfre, ne pourrait-il 
pas Ure considcre comme une adaptation gothiquc du nöui de 1liloY- Sunifre, 

en tout cas, 'semble'bien avoir epouse une franque, Ennensendis, dont-les" 

attaches avec Aleraºi ler de Tropes, et pcut-etre avcc Bernard_ dc Septimanie, 

sont fortprobables : et c'est meme IS, ü notre 'avis, cc qui explique dans une 

ccrtaine mesurc la fortune exceptionnclle de ]a maison de GuifTre le Velu. 
" ". ý 

ti 



I 
GIIERL\ 11, comte de Thnrgocie*75d-772 

III .................................................. 
ISEMBAIiD BOUCIi: 11ID Ic ConnetaLle SRaßO 

cotntedeThurgocie ' rnissus en Corse '--- 
i73-060 ý ap. Sli 

."-_..... I 

ALIBRI le Bouröoin; - 
GERBERGE 

Albericus Qun, 7undia_ ep. Aznar 
comte de Fezensac ; 801- 

', 
' BOUCHARD 

. ßorgaritus praefectu. 
rutatoribus regalibus 

; 83G 

.I. N... - GAUTIER 
(4 Geoffroi) crcque d'Orlcans 

IAUBRI 
I" GAUTIER ' BOUCII. UIU 

ricomte archeQque 
-ý d'Orlbns de Sens 

88G 887 -j23S 
II 

I- 
, GEOFFROI P' GAUTIER BETTO\ 

comte archercque . 
Aälue .. de Gitinais de Sens d'Auierre 

933-213 921-4 9? 8 '. 909-9-'O 

. -i, ý "'AUBRIII GERBERGE 
comte " ep"" 

de Gilinais Toulqucs 11 
957=9GG comte 

" d'Anjou " 

.i". 

Iý. 

GEOFFROIII AELIS GEOFFROI 

- Comte cp. Gri --_onelle "de GaUnais 1" Etienne comte . J7J-985 "dc Gicaud. m d'Anjou 
_" Louis V 058 -; 087 
3" Guillaume 'cp. Addle 

d'Arles de vcrmandois 

782 palati 

ý #_ 
NAl'GUL 

%icomle 
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-TABLEAU GENEALOGIQUE No IV 

Les Gui et lea Lambert. 

L '- Daus le tableau cl-contre, on a repris hi genealogle dressee par 
Wüstenfeld " (Uber die Herzoge von Spoleto aus dem Hause der "Guidonen, 
dans les Forschungen zur deutschen Geschichte, t. III, p, - 

383-432), en la com- 
pletant ä l'aide des donnees fournies par les cartulaires de Hornbach et de 
Lorsch, ainsi que par les Miracula S. Pirminii :-" 

[734], an XX (lisez XV) du rot Thierri : fondation du monastere de Hornbach 
par le comte Uanharius (lisez Warnharius : cf. Miracula S. Pirminii, 26),;. 
signs de ses Ills Nanlharius, -Herolin C Rolharids et de son frere Adalhardus 
(Cart. de Hornbach, no 1) ; 

767: donation par le-comte Garnier (WarnlEerius)'de Kiens sis en Lobdengan 
et provenus de pane geniloris sui Nantheri (Cod. dipl. Lauresh., n' 801);.. 

791 : donation falte au profit du monastere de Lorsch par Garnier et 
Engeltru, en presence de leur fils Nantier (Codex dips. Lauresh., no 472); 

796: le comte -Wydo donne la. terre de Minbäch au monastere de Hornbach 
a quod a nostris progenitoribus in pago Blesensi... novimus esse construe- 
tum » S. Widonis comitis, S. Lautberli, S. Ebruini, S. Adalmanni, etc. (Cart., 
de Hornbach, n° 6); -V 

807: le comte Werinharius declare, l'abbaye de Hornbach soumise apres lui 
, a celui de ses parentsqui sera' a michi- etate propinquior auf sexu vicinior ä. 

(ibid., no 20); - 
819 : Louis, le Pieux 

_fait 
rendre divers biens au monastere de Hornbach 

« quod est- proprium quibnsdam-- fidelibus nostris, Lantberti scilicet et 
Herardi... », et "rappelle que ledit monastere fut"precedemment possede par 
Gui, pcre de Lambert, et par 'Gamier (ibid., n° 11); - 

I- 
828: Willigart « alta Werinheri prosapia orta >,, de I'avis et du consente-" 

ment dudit Garnier, donne au'mottastere de Hornbach une propriete « quite 
-". ex attavae meae cognomine Willigirtlawisa appellata cest '»... a Et. michi et 

, nepoti meo Werinhero placuit » (ibid , no 14); - Les. Miracula S. Pirminii, apres avoir parle du fondateur'de Hornbach, 
Wernharius alta prosapia Francorum onus (p. 26), mentionnent son descen- . dant, 'le 

-comte Gui, contemporahi de Charlemagne, Wido,. units de stirpe 
predicti Wernharii. 

.-, It. - Contrairement ä'1'opinlon courante qui Identifle Gui hr de Spolete au . Guido senior dont pärle Erchempert (58), sous aeons prefere considerer ces 
deux personnages comme distincts : selon sous, Guido senior est le marquis 
de Camerino Homme au testament d"Evrard de Friöul, le frere cadet de 
Lambert ter et le pere de Lambert II -. ambo Lamberti comites - qui s'en- 
fulent ä Benevent en 871 (Erchempert, 35). . III. - "L'archeveque - Foulques de )! teims, dontl'empereur Gui. est l'affinis - 
(Flodoard, Hist. eccl. Rent., IV; 1), et 1'empereur Lambert' le, propingiius 
consanguinitate (ibid., IV, 3), nous parait se rattacher ii une seeur de Gui I°r 
de Spolete. Le nom de Rampo (= Ragimbaldus), que porte un de"ses freres 
et un"de ses proches, propinqutts egalement des empereurs Gui et Lambert, 
fait songer tout ä la foss ä la. famille lorraine des Raimbaud et des Vautier 
(auxquels be trouve associe, vers 875, un Lambert, Flodoard, 111, ' 23), et a la 
tamille'des vicomtes -de Chfiteaudun (oit Yon volt un Lambert remplace par 
un Rampon : Chronique de Bonnebal). 

, 
'" -- 
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TABLEAU GENEALOGIQUE N, V 
Les Robertiens. - 

1. - Lorsqu'on examine 1a genealogie des proclies parents de Robert le Fort, 
on ; tionstate que les noms qui la constituentse ramenent : quatre principaux :. 
ccux dc Robert, d'Alleaume, d'Eudes It de Meingaud. -. Or, cent'atts aupara= 
vant, -1es deux premiers dc ces noms se retrouvent associes dans la" famillc 
des cothtes. de Rheingau, et lea deux autres le. sont egalcment dans ]a famille 

"des Geroud"(cf. tableau no XII) : d-es lors, n'est-it pas fort vraisemblable que 
-les Robertiens sont issus de l'union de ces deux fämilles; eftectuee sur les 
bordsdu Rhin, It suivant toute probabilite"dans la region de Worms, on preci- 
skment, an temps dc Louis Ic Pieux, on rencontre deux comtes Eudes It un' 
comte Robert mal identifies ?_ 

, II. - Un ftls'du roi Eudes porte le nom de Gui (Guido, filius 
. 
Oltonis_r'egis 

Franciae, Cart-dc Redon, p. 376), It par ailleurs, suivant Richer (Hist., I, -5), 
lepere de Robert le Fort se nommait il'ilichinus, c'est-ü-dire « le petit IVitg 
« 

Gui le Jeune Guiguin. = En fait, les döcuments nous font conitaitre 1'exis- 
tence dans le Maine It la marche de Bretagne, de 835, ä 844 environ,. d'un , 
comte Gui, qui peut, 'fortbien avoirregule surnom dc «Jeune: pour le dis 

,, " tinguer d'un autre Gui, comes Cenomcnnensium, tue en 834, tandis qu'il luttait 
avec" Eudes d'Orleans It Guillaume de Blois contre " Lambert II, 'de Nantes. 

-Quant'a cc premier Gui, il est sana doutc identique au comte Gui, cite-dc 798 
; ii $32, It dont les-Annales Xantenses nous disent qu'il « väinquit » la Bretagne, 

quod -nunquaniäntea fuil (ad ann. 799). 

.. - III: _-Mais "ce nom de Gui nous ramene ä utie famille bicn connue, celle 
des, Gui et'des'Lainbert(ci-dessus, tableäu ir IV): It cettenouvelle"coujecture 

-'se trouve singulierement fortitiec d'es lors que uatis yoyons apparaitre Ie nom 
de Lambcrt dans la liguce des- ltobertiens 

. 
de - Dijon (Lambert, comtc de 

Chalon ; Lambert, eveque de Chalon), It dans -celle des Roberticns dc Valence ; 
f (Lambert, ls de Gontard; Lambert; frere d'Aimar It Ills dc Lambert): 

'D'autrc 'part, la,. basilique Saint-Lambert de liaycnce se trouve, divisee, 5 
Ja fin du huitieme siec)e, entre divers nersonnages parmi, lesquels on rel'eve lcs 
noms dun Robert, (feubrecht, Cod. dipl. l. auresh.; no 1966), d'un Aimon (Inimo, 
ibid., no 1967), d'un Humbert(Gunbertus, ibid., no 1968), d'un Evrärd (Ebracher, 
ibid:; no 1973) It d'un Mcingaud, cc dernier frcre de Geroud II (ibid., ii' 1974). - Aussi croirions-nous volontiers -gnetous cc-- personnages, dc - memequeles 

" comtes de'Rheingau et les comtes de AVorms, 'se rattachent ü la lignee des deux 
saints que nous. fait'connaitie I'hagiographie du huitieme siecle : saint Lambert . de Maestricht (j- vers 701); fills d'Epvre (Ebcrhardus, Aper); It saint Lambert 
dc, Lyon (-}" vers 987), fils d'Erleberlps It nevcu du rcferendaire Robert. L'un' 
des anneaux ititermediaires de ]a chaine genealogique serait fotirni par le due 
liobert, ile Hesbaye, fils du comte Lambert (Miraeus, Opera diplomallen, I; 
p. 493); "et'les autres, 'par le comic Robert, getdre'd'Allcaume (Codex dipl. , 
Lauresh� n09 1 It suiv. ), par le comte Humbert de Worms (Tradit. Fuldenses, 
no 58), mort, comte de 13ourges sous Charlemagne (Vita Hludotuici, 3), et. par 
les dcui Robert auxquels Louis le Pieux confie en 822 les fonctions dc missi. 

IV. - Sur les comtes de Rheingau, voir : Codex 
_diplontalicits 'Lattresha- 

" titensis, nos 1, '2,310,15,167,168,182,217,219,222,271; 1390,1522,1541,1826. 
V: -"Sur Is, comtes de Lobdengau, voir : ibid., n°s 6,15; 22,193,216,477, . 

482, -774,893, 
"1742 et Tradiliönes. Fuldenses, no 64. 

VI: 
-- 

Sur Ics comics de Quercy It de. Poiticrs, vöir cl-ilessus, p. 254, n. 2. 
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TABLEAU GENEALOGIQUE No VI 

Les Mille at las . rochier. 
1. -- 'Sur. Mille ler, 'comte de Narbonne, cf. Ii notice du tableau n^ III. 
Il. - Sur In genealogie des premiers comtes de Langres et de Tonnerre, se 

reporter aux indications donnees ci-dessus, p. 202 et n. 2,265 et notes, 441, n. 1. 
III. = Les chroniqucurs medicvaux, qui se sont-donne la täche Ingrate 

'd'ajdster taut bien que mal la genealogie des dues de Bourgogne que lour four- 
nissaient les legendes epiques - nous citerons parmi. euxAubri de Trots- - 

"Fontaines et Jetn d'Outremeuse - les rattachent d'ordinalre an K lignage des 

"traitres u, et plus specialement ii ]a race de Doon de Mayence. 
. L'un des systi mes proposes enitmi re parmi les douze Ills. de Doon : Gaufroi' 

dc' Danemark, pere d'Ogier; Almon, pere de Renaud, d'Alard, de Gulchard 
. 

it de Richard Girard de Fraite, due de Bourgogne, pere de Mille de Fraite, 
egalement due de Bourgogne; Doon de Nantenil, pere de Gäria(alias Garnier); 

., 
et enfin Erchebal de Genes (ou de Geneve), perd de Basin-de Langres, pere luI- 
meme d'Aubrl le Bourgoing (cf. Jean d'Outremeuse, ed. Borgnet, t.. LI, p. 521, 

-dont, on. pent rapprocher. le fragment cite par Aubri de Trots-Fontaines; ; 
ad ann. 805: n Guidonis de Nantolio pater dictus est Garnerus, Dodonis fllius, 
de genere Girardi de Rossillion et-IV filiorüm Haymonis v). "- 

Un second systi me apparente ii Mille d'Angers, V pere de Roland, le -due 
Garnier de Dijon, fondatetir de l'kbbaye de Baume. Ce Garnier est pere d'un 
autre Mille, et tri re de Sanson de: Valence, pere de Renter (Aubri de Trols- 
Fontaines, texte cite' ci-dessus, :; p. -129, 'n. " 8). Gui de' Bourgogne, -eleve ä la 
royaute pendant 1'absence de Charlemagne, est, suivant les uns; fils de Sanson" 
et'd'une scour du grand empereur, 'et, suivant los autres, Ill s d'une des lilies 
an due Milon dAingler D et a cousin germain Rollaut... 

"a 
(textes reupis dans 

Romania, t: "XXX, 1901, p. 161). - D'apr-es d'autres legendes, le comte. Mille 
d'Angers, "mari de Gile on de Berthe, Idle du rot Pepin, etait fils de Roland Itr 
et de Doyeline de'Mayence, lone des quatre filles de Doon; et Roland le! avait 
remplace. a Angers le due Gui a d'Athenes i, lut-mime successeur de Rainfroi 
(cf, Jean d'Outremeuse, 

"t. ' 11, p. 330 et 488). 
"; D'apres, un troisieme systi me; Aubri le Bourgoiug nest plus le. fils d_e Basin, 
de Genes it d'une. fille d'Odon de Langres : son pere se nömme Tybals 
(Thibaud), comte de Bourgogne, et eat"le. frere puine du due Girard de-Bour-. 
gogne; - Girard et 'Thibaud sont issus'dErchehal, due: de Bourgogne (Jean 
d'Outremeuse, t. II, p. 449 et 450). -V lV. "- Non moans curituses soot les anciennes genealogies de, la malson de 
Grancey. D'apres la'Roue de Fortune, la premiere dame de Grancey, Helene, 

, Mille du rot des Eduens, epouse, Hector, e malchlo N -du pays de la Meuse, frere 
du ducd'Athenes "et fits du soudan de Babylon : patens, tons deux, Its 'soot 
convertis par leur a, neveu n saint Dents it regoivent an bapteme les noms de 
Bonne et d'Amtdie.. Plus tard surgit un Girard an qui nous devons recon- 
naitre Girard de -Roussillon.., Pals vient le fameux comte Estout (Esturdus, 
Esfultus, Estulfus), Pils d'Odon de Langres. Estout meurt ä Roncevaux et laisse 
de la falle du rot d'Angleterre quatre enfants : deux filles, dont dune est dame 
de Grancey, et'l'autre, dame de Chäteäuvillain ; et deux fils, dont Paine est 
comte de Langres, et le cadet. Comte de Tonnerre. Le Comte de'Langres est le' 
pere de trois enfants : Adeline, duchesse d'Orleans et- parente de Roland ; N..., 
Comte de Langres, mort sans posterite; et N..., eveque de- Langres, qui reunit 
le Comte a 1'eveche. " 
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' TABLEAU 'GENEALOGIQUE No VII 
Les Childebrand et les Nivelon. 

1. - Parmi les documents qui permettcnt d'etablir la filiation des descen- 
dants de Childebrand, frere de Charles Martel, on doit citer en tout premier- 
lieu les donations trauscrites au cartulaire de ; Perrecy. Cf. Perard, Recueil, 

p. -22-46; et plus recemment, Prou et Vidier, Charles de Saint-Benoil-sur- 
'Loire, fase . I. 

Plusieurs zntres ' noms nous , 'sout fournis par quelques-uns des diplbmes 

royaux contenus dans. les Hisloricns de France : t. VI, p. 674 ; t. VIII, "435, 
558, '589. 

" Viennent enfin quelques pieces moins connues, dont nous croyons- devoir 
' analyscr cicdessous les principales 

'Avant. 768 : Hildebrandus, mole criminum pressiis, donne, a 1'abbaye de 
Flavigny, los biens, qu'il possede par_ droit hereditaire, ii 111iard, pres- de 
Vitteaux; dans le conite d'Auxois (Carlulaire de-Flavigny, -no 9); 

791-:. jugement rendu contre -le comtc Aubert, qui dctenait injustement la 
foret '* : döns . Adraldus, an pays de Mclun, jadis. possedce par le comte 
Childellrand et"son fils Nivelon, puls donnee par Charlemagne ä 1'abbaý. e, de 
Saint-Germain-des-Pres (Tardif, Cartons des rois, no 92, p., 70) ; 

805 : donation par le seigricur Nivelon ü 1'abbaye. dc Saint-Denis de_biens, 
res jure proprielalis ineae, sis"en Hesbaye. « S. Nivelongi qui boc testamentum 
fieri rogavit " ac mänu propria firmavit. S.. . Vuillebaldi. S: Vuinizeri. ý' S. 
Vuaileberti: S. Gerberti:. S. Madelingi. S. Fridoini u (dom Felibien, 'Hist. dc 
I'abbaye de Saint-Denys, pieces justificatives, p. xLV, no L1VI); 

"� 879 : Aledramnus comes, regis HIudowici p"ropinquus, fait don de Sorbais et 
d'Autreppes, ä Saint-Denis. «"S. Aledramni comitis. S. Lcutonis comitid: Sr 
Widrici cömitis. S. Nivelungi comitis. S. Adelelmi comitis ü. 11)u Bonchet, La 
veritable origine...; p. 235. ) 

II, - Nous avons d'cjii"parle ci-dessus (p. 326, n. ly des relations "gni existaient 
entre la famille'des Childebrand et des'Nivelon et celle des comtes de Hesbaye. 
Signalons ici deux faits complementaires, qui semblent bien 
de ce c&; 

attestergue c'est 
11 - qu'il faudra faire porter les investigations, lorsqu'on youdra 

completer 1'esquisse gencalogique cue nous proposons. ". - 
a) Le nom d'Ecbard, que I'on 'retrouve ä trols, et peut-etre ä quatrc öu cinq 

reprises dans la descendance de Childehrand III et de ses freres, provient, ä 
notre avis; du comte Echard de Hesbaye, contemporain dc Louis' 1e. Pieux 
(834 : Vita Hludowici, 49) et. W en 837- par les Normands - (Ann. Fuldenses). 
'Avant lui, on tröuve"deux autres Ecllard, que plusicurs chartes de Lorsch 
mettCnt en relation; soit . avcc los Garnier et les Nantier (ci-dessus, tableaü 
no IV cf.. Cod. dipl. Lauresh., nos 655,656,813,1842,1848), soit avec les 
Lambert, les Robert et les Alleaume (ei-dessus,, tableau no V; cf. Cod. dipl: 

ý Lauresh., n03 504, "813,1343,1344 et 1850). 
.. 

'' 
:. b) Le nom de Nivelon est releve an ciixiemesieclepar un comte de Hesbayc,. " 

qui touchait. de fort pres ä la "mäison des Renierýc il etait fils. de Ricfridus et " 
avait pour freres-lc comte Ermenfroi et -les eveques Raoul et Baudri-" (Ricjridi 
epilaphium, ' dans -Pertz, SS., RV, -1, p. 571 a); sa mere Hersent (Herinsinda)" 
peut etre identifice, 'soit ü la premiere femme de'Renicr I«, soit ä une fille - 
homonyme, dc cette princesse. (On sait que Hersent, premiere femme de 

_ Renier Ipr, etait -fille de Charles le Chauvc et de Richeut, et, par consequent, 
petite-fille- de Ia: guelfe Judith : ainsi s'explique 1'introduction du nom de " 
Raoul dans les lignees de Renter Ier et de Ricfridus. ) -_" 
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TABLEAU GENEALOGIQU$ No. VIII 

-Les Alard. 

I. = Le principal interet Ide: ce -tableau 
ist d'aider a suivre la dispersion 

hereditaire, d'un certain nombre de noms, qui se retrouvent groups d'une 
fagon caräcteristiqne : Alard, Evrard et Engeltra: ý 

a) Le nom d: Alard pärait -appartenir originairement ä la race" des Bernier 
on des Garnier (cf. ci-dessus, notice du tableau no IV, charte de fondation du 
monastere de Hornbach); puis il s'introduit dans une branehe-de Ia maison 
carolinglenne - probablement ä la faveur d'un manage contracte par un 
prince de cette malson (Carloman Ier) avec une descendante-des Bernier *et des 
Alard : 'en fait, ces"deux noms, sönt" ports par deux freres de, Wala. Cf. cl- 
dessus, p. '127 et 142-143. . 

Puls Il asse, ' par'le'mariäge de; la-carolingienne Rotru, dans Ia maisön des 
Girard, Ott il est illustre- par. le cel'ebre senechal dont M. Lot a retrace Ia 
biographic (dins Le_: Mogen Age, 

. 1908, p. 185-201); et de lä dans"plusieurs 
autres familles. oü i1 devient une sorte_de nom de'clergie predestinant la plu- 

_ 
part de ses titulaires an celibat on ä la possession d'abbayes : tel Alard de 

' Saint-Bertin, fils d'Hunroch et d'Engeltru ;" tel Alard de Cysoing, neveu du. - 
precedent; tel encore Alard, filz d. Henri de Grapfeld et de Baba de Saxe, niece 
elle=meme d'Alard de Cysoing. 

. b)-Le nom d'Evrard est introduit dans Ia lignee-des comtes de Paris par le 
manage de Begtie avec Aupais, fille di Charlemagne et d'Amaudru, elle-meme, 
issue, suivant toute apparence, des s Eberhardigenes y d'Alsace. (cf. - ci-dessus, 
p. 177, note). Puts il passe dans Ia dynastie de Frionl, oit Hunroch etEngeltru. 
le donnent it leur second fils, qui le transmet ä son tourä son - fils aine. De' 
la dynastic de -Frioul, il passe ii celle des comtes de Logenahe, destines il 
devenir la söitche des ducs de Fränconie': Gebhard de Logenahe (832... 860), 
gendre'd'Hunroch et d'Engeltru, " est le pere de Berenger, d'Eudes et de Waldo; 
Eudes (861... '879 ) est' le pere de Conrad 1'Ancien, de Raoul de Wurzbourg, 

- de Gebhard 'II et d'Eberbard 1'Ancien ; Conrad 1'Ancien '( -L, 906) est le pere du , 
rol Conrad Ier, de. Wernet de Worms; d'Eberhard Irr de Franconie et d'Otton; 
Eberhard 1'elncien (t 902) est Ie PQ-de Conrad Curzpold et d'Eberhard le 

". 'Moyen, pare lui-meme d'Eberhard le Jenne... - 
c) Le tableau - ci-contrenous- montre quatre Engeltru, rune fille, 1'autre. 

, petite-fiile, et les deux dernieres arriere-petites-filles du comte Bbgüe et', de sa 
femme Aupais : il seralt facile, d'en citerplusienrs autres. -- Bor"nons-nons it" 
-relever ici, ä titre de curiosite; une charte datee de'1'an XXXIV de Charles-le 
Chauve et conservee dans le recueil des Charles de Cluny, t. I, no 18 :« Charta 
qua Ingeltrudfs vendit Rotrudi quasdam res in pagis Alsinsi et Cabilonensi ¢. 
Le rapprochement des deuä noms de Rotru et d'Engeltru" nous invite, D Jul 

seul, ä rattacher c'es deux dames ati comte Girard Ier de Paris: indice precieux 
qui: -nous demöntre, une fols dc plus,. l'lmportance de ]a situation acquise 
en Bourgogne par le clan des Alard. 

IL- - Sur Ia filiation des comtes de Paris Glrärd Rr,. Begue, 'Lisiard et - 
Girard. lI, cf. ci-dessus; p. 126, n. 4,5 et 10; p., 176, n. _2. Sur la pärente d'Ouri III, marquis de Gothie, ci. p. 205, n. 4. 

Sur Mafroi ler"et sur les comtes de Metz issus de sa, race, cf. p. 178, n. 1. 
Sur. les mariages et la posterite de ]a comtesse Eve, file 'de Girard de 

Roussillon, cf. -p. 218 et n. 1; 256 et "n. 1; 264 et. n. 2; 273 et n. 4. 
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TABLEAU 'GENEALOGIQÜE 
. 
No IR 

Les Richard et les Boson: 

- Nous noüs sommes explique ci-dessus; p. 84 et n: 1, sur ! es origines de " 
la"famiIle des Richard ; aussi nous contenterons-nousde ren voyer, pour-tons 
details complementaires, aux donnces fournies par les Gesta abbatum Lobien- 

, sium: Reprenant, certaines suggestions d'Eckhart, Commentarii de rebus 
Franciac_orientalis, t: 11, p. 273, M. Depoin a'donne dans ses Etudes sur le. 
Luxembourg ä F'epoque carolingienne; I, Le domaine de Merscii, une monogra- - 
phie fort'intcressante, exposant dans tons ses details I'histoire des principaux 
descendants du comae, J6r8me : nous souscrivons aux conclusions de cette 
monographic, sauf cependant-en ce. qui concerne le rattachement-de Boson Ill 
Di Ia souche d'Engilbert de Saint-Riquier. 

Sur la"lignee des comtes de Beauvais, cf.: ce que nous aeons dit p. 369, n. 1. 
Sur lä parente tnaternelle du comte Bouin, pare du roi Boson, cf. les rappro- 

chcments, proposes p: 259, n. 2; et Ia notice du tableau no III. - 
1I. -. Pour les plus anciens comtes du nom de Boson, nous renvoyons ä cc -. 

qu'en ont dit A. de Barthelemy, dans, sa Notc. sur trois personnages du nom de 
Boson (Comptes rendus" tie I'Academie des inscriptions, 1896, p. 201 et suiv. ), et 
R. Poupardin, dans son Royaumc de_Provence, p. -46 et suiv. - Nous rappel- 

, 
lerons seulenient que la charte de Gorze n, 19 est de 913 et non pas de- 770; - 
ainsi que le prouve Ia comparaison des-temoins mentionnes par cette charte 
avec ceux qui appösent' leurs signa ü la donation fate en 910 par l'imperatrice 
Richeut (Cartulaire do Gorze, no 87). - .` Nous identifions sans hesiter-le comae Boson III an Bosonis. Tlius qui figure' 

-dans les Responsa -missis data de 826(Borctius-Krause, t. I, p: 314).: it est, en 
efTet, d'un usage courant an neuvieme siecle de ne pas designer le fils par son 
nom, lorsque cc nom et identique ä celui que porte le pare; 'Bosonis filins 
signilie ä, 1 bson, fls de Boson n, de mane quo abbas AdaIardi TFiiis signiße 
«. l'abbe Alard, fits, d'Alard. ji (Ann. Vedastini, ad ann. 879). -. 7 C'est en vertu 
d'un principe oppose, quoique tout semblable dans sa raison premiere, que 
lesAnnales'Bertiniani (ad ann. 869), reiataut la premiere entrevue de la future 
imperatrice Richeut avec Charles le Chauve, nous disent simplement qu'elle 
avait vecu jusqu'alors apud matrem 'et- nieterteram suam-. Theutbergam : -Ia. 
mere, de Richeut se nommait egalement Richeut, et c'est pour cc motif que 
son nom nest pas expliciternent prononce. - 

III. - La place nous a manque pour inserer, lä oü it convenait, is descen- 
dance 'du comae Garnier et de sa femme Thiberge : Hugues (comte'en Viennois), 

, Richard (comte 
- 
de Troyes), Boson (envahisseur du Dijonnais" en- 9357)_ et' 

Manassas (archeveque d'Arles), tons nommes dans une charte de Cluny (no 726). 

- Nous renvoyons, pour cette genealogic, Lux Origines do Ia maison de Savoie 
de M. de Manteyer, - en nous reservant de faire connaltre ailleurs sur- quels - 
points precis, et pour quels motifs, 'nous nous separons des conclusions for- 
coulees par'cet erudit. 

La. presence des deux noms de Richard et do Boson dans Ia. liste des fits de 

- 
Garnier implique necessairementune parente avec les fits de Bouin ; do meme, 
la, presence 

" du nom de Manassas (Maginharins), emprunte ä Ia lignee des 
Mainier et des Gilbert -de Sens, nous fait connaitre que Si Garnier s'est installe 
A Sens en 895, c'est qu'il y possedait quelque droit du chef de sa mere : aussi 
inclinerions-nous, jusqü ä plus ample inform&, ä considerer notre personnage 
sinon comme un petit-fils, du mains comme un petit-neveu de Bouin. 

,. 
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roi de France et marquis -- Comte ' 945-950 Toscane d'tsree - 
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880-888... 
comte 1 

6p. --Berilie` 
- IIlle do Lot6aire 11 ' 

,. 
,. ý_ .".. 

I-. -l --- ... 
TtIIBERGE IICGUES. BOSON VI ERSiFNGEARD, 
ýp. Garnier ... 890 j 9d7 :. 913-935... ep 

licomle comte deXienne ' comte. Berillon 
de Sens rýVnldeProrcnce : d'Artes -. %icomte 
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TABLEAU GENFALOGIQUE No X 

Les Thierri. 

I. Deug documents- dc tout, premier ordre nous fournissent I'economie 

. 
genorale de la genealogic des Thierri. L'un est le testament de saint Güilläume 

qui nous donne tout ü la fois les noiüs de ses pore et mere (Theodericus et 
"Aida), - ceux de ses freres et scours (Theodoinus, Theodoricus, Adalelmus; 
Alba et'Berta), -ceux de ses deux femmes (Cunegundis et li'itburgis) et ceux 

. 
de ses enfants (Withcarius, HildeheImus et Helimbruch). Cf. J. Calmette, La, 

'famine de "saint Guilhem, dann les Ann ales du Midi, p. 145 et suiv. 

L'autre est le memorial-insere dans le-Manuel de la duchesse, Doue, 'femme 

. de Bernard dc Septimanie et belle-fine de saint Guillaume: «Quos de quosdam- 
präedictis supra prctaermisi personis, his breviatos agnosce : id sund 
Wilhelmus, Chungundis, Gariberga, Withburgis, Teddericus, Gotzelmus, - 
Guarnarius, Rothlindis ». = Dans cette serie de noms, M. " Calmette reconnait 
la liste des enfants de saint Guillaume, chacun deux etant nomine apres sa 
mere : Gerberge serait la fine de Cunegonde, et Thierri, Joüsseaume, Garnier 

et Rolent"les, enfants de Guibour. -A ceux qui s'etonneraient de ne voir men-, 
tionnes'ni Witcharius, iii Hildehelmus, ni Helinibruch, ni Bernard, ni Herbert, 
M: Calmette repond quo les trois premiers etaient morts tout enfants, et que 
les deux autres etaient encore vivants. 

1jous croyons plutGt, on rapprocliant notre document de la charte de Prüm 
analysee ci-apres, qu'il s'agit dune liste d'ancetres : Doue Homme le pore de 
son epoux et ses deux femmes (Guillaume, Cunegonde, Guibour)'; puis son 
aieul *'son bisaieul (Thierri et Jousseaume); et enfin Ison trisaleul et sa 
, trisaieule (Garnier et Rolent). - Le seul nom qui nous embarrasse, est celui 
'de Gerberge : peut-etre faut-il y reconnaitre I'aieule maternelle de Bernard 
de Septimanie et. de'la moniale Gerberge, la mere de Cunegonde - la reine 
Gerberge, femme de. Carloman II. 

II. - La charte-de fondation de 1'abbaye de Prüm (23 juin 720, daps Beyer, 
Mitlelrh`einisches Urkundenbach,, t. " I, n° 8)- nous apprend quo cc monastere 
fut etabli et dote par une noble dame du nom de Bertree (Bertrada, Berta) et 
par'son, fils Caribert ou Herbert' (Chairilicrtus)., Or, ä ]a suite des souscrip- 
tions de In fondatrice et de son fils; nous trouvons enregistrees cellos de tröis 
personnages dont le c'onsentement await paru indispensable (viris magnificis, 
affirmarc rogaüimus) Bernier, Rol ent et Thierri.: «Signum º14 Bertradane 
que 

hanc cartolam fier! rögavit manu" sua 'facto. Ego Charibertus'sub'scripsi. 
Ego 'Bernarius +. Signum ., Chrödolande: Ego Theodericus subscripsi ». 
- Ces trois, proches parents de Bertree: nous paraissent titre'son gendre, sa 
fine et son petit-fels, et les premiers membres-connus de la lignee ä laquelle 
se rattachent saint Guillaume et Bernard de Septimanie. 

'III. - Par ailleurs, une Gutre'charte de l'äbbaye de Prüm, emanee du roi 
Pepin (752, dans Beyer, ibid., t.. I, 'n°"19), nous fait connaitre que la contree 
oü 1'abbaye etait construite, appartenait par moitie äu roi lui-meme, du chef 
de son pore Charles Martel, et par moitie ä la reine Bertree, comme heritiere. 
de son ' pore Caribert. De ceci resulte que Bertree, fondatrice de Prüm et 
aieule dc la reine Bertree, etait' proche parente de-Pepin _II : peut-titre y a-t-i1 

"lieu d'en faire une seeur du roi Clotaire IV, consanguineiis 'de Charles Martel 

- 
(Gesta I'rancoriun), et descendant de Dagobert II (Adheinarl Chron., 

-I, 
51). 

On trouvera line reconstruction legeremeni differente de toute cette genea- 
logie, däns J. Depöin, Eludes sur le Luxembourg, I, p. 78-79. 



BERTHE on BERTREE ..: ý? 0... 
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I__... 

___...... _`.. 
CARIBERT oa IiERBERT 'CIIROTL! \DIS 

comte de Lion ep. Bernier on Garnier 

ii 
BERTHE on BERTREE 

, THIERRI' JOUSSEAUME 
ep. Pepin III ... 730... 

TFffERR[ -1"' 

comte d'Autun 
ýp. Aude 

,= fille de Charles Martel 

II 
? HOU1N 'AUBE 

comte d'Autun 
-BEBTIIE 
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IiI 
THIERRIII DOUE \... GERBERGE 
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ep. !" Cunkgonde 

2" Guibour 
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_ 
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- 
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ii.................. _ 
GUILLAUME 'EULES N... 

le ' d'Orlkaus 
. 8p. Guiguiu 

ConnetaLle -IL 831 comte 
ý 834 contobrinus deSaosnois 
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'AL 

841 

t 

850-869 " en Friue '; 8Gf 
arunculut 

de 1 
RADDOD CERCLF 11 

- ýýlque 
... 

ö85... 
d'UtrecOt comte ,, 
900-917 -- en Fri-se 

- 

IýI 
THIERRI ItALDGER 
916-931 

- [amte 
comte - en Frise 

1, - 
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9ü-9 iý 

824-820 

. chambrier 
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ii 
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-f 870 nB 840 f 850 , le A' , eau, 

4comte' "- 084, j-874. 
d'Autua _'-, " Comte 
86G-870 d'Autun 



TABLEAU GENEALOGIQUE To XI 

Les'-Mainier, les Renier et les Gilbert. 

I. - La genealogie legendaire des Mainier,, des Renier et des Gilbert, -telle 
que" nous 1'a transmise Jacques de Guise Bans ses Annales'F[annoniae, 
livre' IX, chapitre xii, les rattache aux, plus anciens rois des Francs, Priam, 

ýMärcomir; Pharamond et Clodion. Aubri, fill de Clodion, serait le pore d'un - 
Vaubert-Ier, pore lui-meme-de Vaubert' II et d'Ansbcrt ;. a son tour Vaubert II 

serait le. pere de Vaubert 111, qui, de sa femme Bertila, aurait eu deuz fillesl. 
Iyaldetrudis (Sainte Vaütru) et Aya, mari6e -au duc Hiyoul (Ydulphus). D'Aya 
et d'Hiyoul serait ne le duc Brunulfus, pere'd'Aubri -II; Aubri I[ aurait pro-, 
longs' son existence du temps 

. de Sigebert III ä celui de Charles- Martel' et 
aurait laisse son'. comte i3 son fils Gautier ({i'alterius), qui, lui-meme, aurait 
eu pour successeur Gautier -II. Puis serait venu Älbo, contemporain de 

_Charlemagne; 
pre de' Manicherius, ä pater aut avunculus primi Ragineri 

H. - 
to fait, " il'est certain que la race de laquelle sortirent les Renier de , 

Hainaut est de souche austrasienne ; et nous ne ferions äucune- difficulte - 
pour reconnaitre ses"premiers ascendants dans les"_divers; 'Renier dont les -, 
sources, me"rovingiennes noüs ont conserve le- souvenir: peut-etre meme y 
aurait-il. lieü'de lä rattächer ä ce Rcignächarius, roi de Cam brai, 'dont Gregoire' 
de 'fours nous äpprend qutil etait parens de Clovis (Hist. Francorum, II, 27). 

An temps du'röi Pepin; elle_ a pour chef un certain Renier, dont le moine 
V1'andalbert de Prüm nous a laisse un curieux portrait (Miracula S., Goaris; " 
I;, 10) : cc personnage_detestäit tellement les Romains et ceux 'qui parlaient 
leur, langüe, qüe lorsqu'il devait traverser la region de Prüm, 'il faisait un 
grand detour, pour eviter 1'ahbaye. Un peu plus tard, les chartes de Prüm 
nous font cönnaitre'un neveu de ce Renier, Gautier (Beyer, Mittelrheinisches 

-,, Urkundenbuch, t. I, p. 22,33 et 36), qui beneficie par ailleurs de la bienveil- - 
lance de saint Goar (. lliraculä; 1,9) : cc Gautler'ßgure -egalement dans les - 

.' chärtes de Lorsch, oil apparaissent hvec lui, independamment de lui, tin autre 
Renier; un oli'deux Gilbert, et un -\lainier qui semble bien devoir etre iden- 

-tifie au- premier comte"deSens de cc-nom (Codes Laureshamensis diploma- 
ticus, n°S 949, . 1076,3320,3321 et 3322; etc: ). 

III:, -= Un -äutre 'fait non moins certain, et qui souligne ]a valeur" des 
renseignements msladröitement agences par Jacques de Guise, est la parente ,ý 

. -'- desý Renier avec les Aubri du Blois. - Ceux-ci; on le sait, se rattachaient a 
'Dägobert II par l'une des flues de cc roi, la princesse Ad'ele; mere d'Aubri I« ` 

= -et aieule de 1'abbe Gregoire d'Utrecht (Vita -S. 
'Gregorii Trajectensis; Vita, S. ' 

Liudgeri). Sigeaume(SigiHelnius), fils d'Aubri Itr et de Fastree (Vastrada), 
est le -pere d'Aubri II, comte du Blois de 766 ä 790 environ (Traditiones 
Wizenbürgenses, no 193), dont la file Theidlindis epouse Gainfroi (Gagenjridus), 
fils du duc Diainier (Cart. de Gorre, no$ 37 et 38). 1 ý" 

L'adoption par les Renier de Hainaut dü-'nom de Sigard (Sigehardus); qu'ils 
octroient ä tin, sinon ii deux de, leurs cadets, est une preuve qu'ils se rat-. 

. taclierit bieu ä Gainfroi et ä Theidlindis r le-nom 'de Sigard apparait en effet ' 
A trois reprises dans 1a lignce des comtes du Blois, et est pörte, entre autres; 
par uri comte de Creicbgau, petit-ßls d'Aubri 11 (Träditiones jPizenburgenses, ' 
no 193). 

IV. - Sur les relations des Renier avec les titulaires du comte de Hesbaye, 
cf. ci-dessüs" la notice du tableau no VII. % " 



MAMER, Comte de Sens T 800 
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I' 
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.I. 
1 
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-... 914-959... ... 956.959.:. ' au Loäg'Col . 'Bp. Renaud 
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."'; 

Hesbaye ', -. Iille de .- 
Henri I"' de Saxe ' 
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TABLEAU GENEÄLOGIQUE No 1II ""_' 
I; es- Gdroud. 

" 
I. - Sur les anciens dues d'Alemannie etsurl'ascendance paternelle de ]a 

comtesse Emme, -mere, de la reine Houdiard, cf. Thegan, Vita Hludowici PH, 
2, et Dahn, Die Könige der Germanen, t. IX, i, p. 696 et suiv. 

11. -Surlesfreres de ]a reine Houdiard, cf. ]e. moine deSaint- Gal1,. Degestis 

-Karoli 
inagni, I,. 13, et les-divers documents que nous avons sommairement 

analyses, ci-dessus; p. 525, note. : 

-III. - L'installation de Geroud lI en Bar"iere nous sembie avoir ete une consb- 
quence de son mariage avec une proclie parente - vraisemblablement une 
niece - d'Ogier IV et d'Aubert, fils: eux-memes de 1'ahbe Assuftus, et Wune 
soeür du due Odilon de Baviere (sur cette filiation, of. ci-dessus, tableau no I, 
et precedemment, p. 111, n. 3, et 112, n. 1). 

L'existence, de ce mariage peut se deduire des indices suivants 
a) Apparition dans la famille des Geroud du nom. d'Aubert- (Adalbertus, 

Albertus), qui, se transmettra par les Robertiens jusque dans ]a dynastie des 
cömtes de Vermandois; 

-'b) Apparition du nom d'Ogier, portepar un petit-81s'de GeroudlI (cf. dona- 

, 
'tions faites ä Saint-Gall en 838 et en 855, par Ricoin, Ogier et Geroud, fits du " 
comte Ricoin et de Cunegonde, dans Wartmann, Urkundenbuch, t. 1, no 314; 
et, t. "II; no 439) ; 

c) -Apparition : du nom'de, Gontier'(Gunlarius, Gundaharius'; cf. Gontier, 
comte d'Angers. ait' huitieme siecle, et Gondicaire, roi des Burgondes äu cin- 
qui'eme. siecle), porte par, un archeveque"de Cologne, neveu de Guillaume le 
Connetable et d'Eudes d'Orlean! j (cI-dessus, tableau no X); 

"' d) Apparition du nom d'Audoin ou Houdoin(Audoinus, Aldoinccs, Hilduinus, 
11doinus), qui rappelle celui de saint Ouen, Audoenus, fils d'Ogier I« et ärche- 
veqüe dc Rouen an septieme siecle; 

e) Apparition du nom d'Eudes-(0do; Voto), qui peut-etre represente une" 
abreviation d'Odilo, Oatilo : cf. les chartes bourguignonnes du neuvieme siecle, oü le comte Eudes de Troyes, frere. de Robert le Fort (et, dans noire hypo- - these, arriere-petit-fils de Geroud II), -est indifleremmentýappele Odo et Odilo (ci-dessus, p: 303, n. 3); * "" - 
." 

/) Intervention du nom d'Erbio, nom essentiellement bavarols, dont les 
diverses graphies (Arbeo, Aribo, Erbo) paraissent representer une traduction 
du mot latin. heres. Plusieurs Aribo, ancetres des Ottokar '(Autc harius)' de 
Styrie, se retrouvent dans ]a posterite d'Aubert, frere d'Ogier:. " 

IV. - Sur ladynastiedesOuri on des Udalrich, comtesde Lenzgau etplustard de Bregenz, et dc Buchhorn; cf. lagenealogie que nous avons dressee dans la 
Revue blabillon, 1924, p. 70. 

Ouri II est le second man d'Engeltru, veuve d'Hunroch -de Frioul ; son fils 

- 
Ouri 111, que'nous identifions an marquis de Gothie, contemporain de Charles 
le Chauve, "est l'epoux d'une seeur de ce prince, Liegeard, ainsi que le prouvent 
divers documents relatifs ü" Ouri IV, fils d'Ouri III et de Liegeard (Adalroch 

_ jiepos nosier, disent Evrard de Frioul et- Gile dans leur testament-: Miraeus. 
Opera, t. I, p. 19; dilectus nepos -nosier Odoiricus, dit Louis' le Germanique 

, dans un diplöme pour Saint-Gall ; «'artmann, Urkundenbuch, L, 11, j1' 527). 
,-"; 'f 
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--ý 
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GEROCD OCRI H DEBO 
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-'--ý- 

I- I_ r t_ r EUDFS GLtLL1U31E NOUDOIN GERAUD 1^ ý'OL'GßIN " 
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Lea Guelies. 
.n,, _". ý. 

_. " 
1 I. - Dans le tableau ci-contre, nous avonslaisse completement de cöte'la 

, question: des origines de Ia famille guelfe : les travaux de-Em. Krüger (der 
Ursprung des, tiYelfenhauses, Wolfenbüttel, 1899) et de A. "Atn. (Beitrüge zur 
Genealogie der 11'elfischen Fursten, Leipzig, 1901) ne doivefit etre utilises 
qu'avec 14 plus extreme precaution. - Notons ' d'ailleurr que 1'esquisse que 
nous donnons ici, et dans laquelle ntius reproduisons, ä peu de, clioses pres; 

: -. lei conclusions de M. Poupardin, (Le rogaume de Bourgogne, appendice I, 
p. 350-391 ; et tableau genealogique, p. 513), fie pense pas We definitive : 

., nulle part, en eifet; 1'homonymie ne parait avoir accompli plus de, inefaits, que 
dans, la reconstruction de 1'histoire de cette, famille; ' et nous ne serions pas 
autrement sürpris s'il fallait, u ne fois encore, et pour tenir un compte-plus 
rigoureux des vralsemblänces chronologiques, bouleverser 1'agencement des 

. 
'freres, des neveux et despetits-neveux dc 1'imperatrice Judith. ", - 

II: - Sur Bernard de Septimanie et Aleran de Troyes, etsur les liens quI 
rattachent vraisemblablement leºirs femmes ä la maisou guclfe, cf. ei-dessus, ' 
p. 152, -n.; 3;, 189, n. 3; 314, n. L 

III. 
,- 

Sur la parente des Robertiens avec les Guelfes dc la brauche issue de 
Conrad I"r, cf. ci-dessus, p. 237-239, n. 2. La place nous a manque pour figurer 
un certain nombre, de details nouveaux ou peu connus relatifs ii la branche 
dont nous parlons. ' Outre un dernier fils du nom de . Raoul, Conrad Iv eut an 
möins deux filles, dont i'une epousa Aieingaud Ier, Comte de Worms, 'frere de, -, 
Robert le' Fort, et dont 1'autre, mariee an comte; Eudes (Udo) de Logenahe 

"", (861-879), devint par" les enfants issus de cette union - 'Conrad 1'Ancien' 
(+ 906); Raoul, eveque deWürzbourg, Gebhard II (, 910) et Eberhard'1'Ancien 
(, 902) - Ia söuche de Ia maison conradine de Franconie. 

_ IV. -Les Libri confralernitatum cöntiennenttouteuueserie dedonnees qui, 
pourraient servir de-point de depart -ü de nouvelles recherches. Voir en parti- 
'culier : Confraternttates Sangallenses, 306,7 et suiv.; 'C' nfratcrnilates Augienses, 238, -1 et suiv. ; 309,22 et suiv. ; fs83; 13 -et suiv. ; 568,1 et suiv. ; 
Confraternitates Fabarienses, 153,11 et suiv.; 154,1 et suiv. 

': -"V- - Sur le manage du -roi Rodolfe IrrdeBoürgogfie "avec tine descendante de 
Louis II -'probablement tine fille de Boson et d'Ermengeard - cf. ci-dessus, p. 382, n. 3. 

VI. -. Sur la branche issue de'Louis, frere de Rodolfe II, voir le Liber vitae 

VII.. = Les textes relatifs aux Guelfes du Verdunois et de I'Ivezois se trouvent 
-' reunis dans L. Vanderkindere, 'La formation territoriale des principautes belges 

au moyen üge, " p. 340 et suiv. L'arrängement que nous proposons dillere 

-=notäblemerit 
de celui'auquel s'etait arrete cet erudit. "` 

, 
de 

_Remiremont, . 
fol. 5 b; et les Charles de Cluny, t. I, no622. , 
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